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Résumé 
Le projet FASTcircular (Étude de la perception des concepts d'upgradabilité et vente d'usage pour 
franchir rapidement une 1ère étape vers l’économie circulaire) est un projet mené dans le cadre du réseau 
EcoSD et co-financé par EcoSD et l’ADEME, porté par Supmeca (Olivier Pialot) et l’Université Paris 
Nanterre (Béatrice Bellini), avec la participation de l’entreprise Commown qui distribue des produits 
électroniques sous la forme d’une économie de fonctionnalité. Le projet a pour but de mieux comprendre 
la perception par les consommateurs des concepts d’upgradabilité et de vente d’usage dans l’optique de 
faire un premier pas vers l’économie circulaire, en maximisant le nombre de cycle de fonctionnement des 
systèmes et/ou en fiabilisant la collecte des produits en fin de vie. En particulier est étudié le cas du 
smartphone et plus précisément le Fairphone qui a une structure modulaire. Pour mener à bien cet 
objectif, un état de l’art de la littérature scientifique a été mené conjointement à une étude de marché de la 
téléphonie mobile. A l’issue de ce travail préparatoire, deux focus groups (un sur l’upgradabilité, un sur la 
vente d’usage) ont permis d’identifier des motivations et des réticences vis-à-vis des concepts et 
d’élaborer un questionnaire quantitatif, qui sera administré auprès de plus de 300 personnes. Le rapport 
aboutit à un ensemble de résultats d’analyse sur l’acceptation de l’upgradabilité, de la vente d’usage ou de 
la qualité environnementale et sociétale. 
 
 
 
 
 
 
 
 

Abstract 
The FASTcircular project is a project carried out within the framework of the EcoSD network and co-
financed by EcoSD and ADEME, led by Supmeca (Olivier Pialot) and the University of Paris Nanterre 
(Béatrice Bellini), with the participation of the company Commown which distributes electronic products 
in the form of the functional economy. The goal of the project is to better understand the perception by 
consumers of the concepts of upgradability and usage sales with the aim to making a first step towards the 
circular economy, by maximizing the number of operating cycles of systems and / or by making the 
collection of end-of-life products more reliable. In particular, the case of the smartphone is studied, and 
more precisely the Fairphone, which has a modular structure. To achieve this objective, a state of the art 
scientific literature was carried out in conjunction with a study of the mobile telephony market. At the end 
of this preparatory work, two focus groups (one on upgradability, one on the sale of use) made it possible 
to identify motivations and obstacles to the concepts and to develop a quantitative questionnaire, which 
will be administered to more than 300 people. The report results in a set of analytical results on the 
acceptance of upgradability, end-use sale or environmental and societal quality. 
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1. Contexte du projet 
Le projet FASTcircular (Étude de la perception des concepts d'upgradabilité et vente d'usage pour 
franchir rapidement une 1ère étape vers l’économie circulaire) est un Projet de Recherche Collaboratif 
(PRC) co-financé par le réseau EcoSD (www.ecosd.fr) et l’ADEME. Le projet a été soumis et 
sélectionné dans l’appel à PRC 2019 du réseau EcoSD, par un consortium de membres du réseau 
EcoSD mené par l’Université Paris Nanterre (Béatrice Bellini) et Supmeca (Olivier Pialot, Marc 
Zolghadri). Le projet a démarré en octobre 2019 pour s’achever en Juin 2020. 
 
Le projet vise à mieux comprendre la perception par les consommateurs des concepts d’upgradabilité 
et de vente d’usage dans l’optique de faire un premier pas vers l’économie circulaire, en maximisant le 
nombre de cycle de fonctionnement des systèmes et/ou en fiabilisant la collecte des produits en fin de 
vie. En particulier est étudié le cas du smartphone et plus précisément le Fairphone qui a une 
structure modulaire. 
 

1.1. Fiche détaillée du projet 
 

1. Description courte du projet 

Titre du projet : FASTcircular : Business models, Marketing et Circularité 

Type de projet :         Pré-PRC Exploratoire (<>10KE) 

Subvention demandée :     10,5 K€ 

Porteur universitaire (structure et Nom/Prénom) : Univ. Paris Nanterre - Béatrice Bellini 

Porteur universitaire 2 (structure et Nom/Prénom) : QUARTZ - Olivier Pialot 

 

2. Enjeux scientifiques et techniques du projet de recherche collaboratif 

Pour contrecarrer la logique du jetable et du produire pour vendre toujours plus, l’économie circulaire 
propose un mode de production/consommation plus soutenable en bouclant les flux de matériaux. 
Mais cette dernière approche ne peut pas être mise en œuvre aujourd’hui, faute de méthodes de 
conception et de business models adaptés. 
 
Dans l’état de l’art sur la mise en œuvre de l’économie circulaire, de nombreux travaux traitent des 
questions i) d’intégration de nouvelles parties prenantes pour répondre à la problématique des 
opérations en fin de vie de l’économie circulaire (la mise en place des éco-organismes s’inscrit dans 
cette lignée), ii) du recours à l’implication d’acteurs institutionnels du territoire pour organiser les 
infrastructures de fin de vie ou les flux de déchets, iii) de changer le mode de vente des systèmes, en 
passant d’une relation marchande vers une offre de services (économie de fonctionnalité), ce qui 
permet de récupérer aisément le produit en fin de vie, iv) de prise en compte des risques au niveau 
social et environnemental dans les résultats d’une entreprise pour que l’économie circulaire puisse se 
diffuser. Le point commun à tous ces travaux est qu’ils dépassent souvent le périmètre de maîtrise de 
l’industriel, du point de vue de la conception. 
 

Notre principe fondamental : à contre-pied de ces logiques, le positionnement novateur du projet 
FASTcircular est que l’industriel (i) s’approprie la fin de vie, et (ii) exploite toutes les opportunités de 
création de valeur au cours du temps pour mieux se rémunérer, ceci sans forcément changer le 
mode de vente de son produit et sans élargir les acteurs de sa chaine de valeur. L’idée est de définir 
un état transitoire à court terme de l’économie circulaire favorable aux clients, aux entreprises et aux 
enjeux environnementaux et sociaux, pour impulser concrètement une dynamique de transformation 
des modes de production et de consommation, avant de pouvoir considérer une économie circulaire 
se mêlant à de l’économie de fonctionnalité ou à de hautes ambitions de recyclabilité des filières de 
fin de vie. C’est grâce à des systèmes inédits de par leur conception modulaire qui permettent à la 
fois de multiples adaptations du produit en cours de vie (upgradabilité) mais aussi une régénération 
fonctionnelle de ses modules en fin de cycle d’usage/vie (que l’on nomme « up-régénération ») via du 
remanufacturing upgradé, du repurposing de module … que l’entreprise pourrait exploiter au 
maximum la valeur des matériaux/modules utilisés tout au long des multiples cycles d’usage/de vie 

http://www.ecosd.fr/
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des systèmes en se rémunérant plusieurs fois et mieux, plutôt qu’une seule fois. Dans ce projet, il 
est considéré un système type « Fairphone 3 », c’est-à-dire i) un téléphone modulaire (comme 
le Fairphone 2) avec ii) de réelles améliorations fonctionnelles garantissant son attractivité 
dans le temps, iii) un deal producteur-client pour que l’entreprise récupère le produit en fin de 
vie, iv) pour qu’il soit remanufacturé, upgradé et adapté à un marché secondaire. 
 

Le projet FASTcircular sous-tend de lever notamment les 3 verrous scientifiques suivants : 
• Efficacité des moyens de retour du produit en fin de vie (pour amorcer la collecte dans une 
relation marchande) 
• Critères influant sur la qualité fonctionnelle du produit (fonctionnalités évolutives) dans le 
temps et la sérénité de service (modalités des opérations d’upgradabilité, pérennité du support, effort 
cognitif …) 
• Valorisation Marketing de mise en valeur de la qualité fonctionnelle, environnementale et 
sociale des produits et des services 
 

 

3. Finalités et Objectifs du projet de recherche collaboratif 

Le projet FASTcircular basé sur des produits à la fois Upgradables ET Up-régénérables a comme 
finalité de créer un état transitoire à court terme vers l’économie circulaire avec : 
• un gain de rentabilité pour l’entreprise (en se rémunérant plusieurs fois), 
• un gain d’attractivité pour les consommateurs (système qui s’adapte à ses besoins « évolutifs 
»), 
• un gain environnemental (allongement de la durée de vie du système, exploitation de la 
valeur des modules sur de multiples cycles de vie, etc.), 
• un gain social (création d’emplois locaux relatifs aux services support à l’upgradabilité et l’up-
régénération), 
• une dynamique projetant les entreprises et les clients dans une relation de confiance à long 
terme, de fidélisation, qui amène en biseau vers la consommation d’offres de services et une prise de 
conscience environnementale de nos modes de production/consommation. 
 
Plus concrètement, le Projet Pré-PRC FASTcircular vise à explorer le champ du possible sur les 3 
verrous identifiés, en jauger les possibles coûts et rétributions, pour pouvoir se projeter in fine sur des 
business models de cet état transitoire et caractériser leur potentiel. 
 
Certains PRC précédents étaient en ligne avec ce sujet : Le projet DF2PR sur la conception conjointe 
du produit et de la filière de traitement de fin de vie, le projet BM2 sur les multiples cycles de vie 
d’objets connectés dans le contexte de la domotique, le projet sur la valorisation des cartes 
électroniques de Box Internet. Ce projet complète ces résultats pour se projeter sur les business 
models potentiels de ce nouveau type de système en ligne avec l’économie circulaire (exemple du 
Fairphone 3 dans ce programme). 
 
Les Objectifs du projet sont donc les suivants : 

1. Exploration des moyens de retour du produit en fin de vie et caractérisation (coût, 
acceptabilité client…) 

2. Etat de l’art et modélisation des critères influant sur la qualité fonctionnelle du produit 
(fonctionnalités évolutives) dans le temps et la sérénité de service (modalités des opérations 
d’upgradabilité, pérennité du support, effort cognitif …) 

3. Exploration des moyens marketing de mise en valeur de la qualité fonctionnelle, 
environnementale et sociale des produits et services avec recherche de valorisation 
économique par le client 

Elaboration de Business models intégrant les éléments de coût et de valorisation spécifiques à la 
configuration FASTcircular (notion de chaîne de valeur élargie) sur le cas du Fairphone 3 

 

4. Descriptif détaillé des taches du projet de recherche collaboratif 

Les grandes tâches et livrables du projet sont listés dans le tableau page suivante.  
 
Pour mener à bien ces tâches, l’organisation proposée du projet est la suivante :  
• Dès l’acceptation du projet, diffusion d’un descriptif détaillé aux membres du réseau EcoSD  
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• Réunion de lancement du projet en octobre 2019  
• Réunions d’avancement fin janvier, fin mars et fin juin 2020 (réunions adossées aux séminaires 
EcoSD pour rassembler un nombre maximal de participants) 
• Restitution lors du séminaire EcoSD de juin 2020  
• Réunion de clôture du projet avec relais à l’international via la chaire Positive Business 
 

 

N
° 

Intitulé de la 
tâche 

Responsable de 
tâche + 

Participants 
actifs  

Autres 
membres du 
groupe de 

travail 

Intitulé du livrable avec 
valeur créée pour le 

Réseau EcoSD 

Délais de 
livraison 

1 Etat de l’art sur 
les 3 verrous 

QUARTZ + Univ. 
Paris-Nanterre +  

Membres 
intéressés 

Etat de l’art et analyse 
critique de la littérature sur 
les 3 verrous (moyens de 
retour du produit en fin de 
vie, critères de la qualité 
fonctionnelle, 
environnementale et 
sociale, et de la sérénité 
de service) 

Février 
2020 

2 Exploration des 
alternatives de 
solutions sur les 3 
verrous 

QUARTZ + Univ. 
Paris-Nanterre  +  

Membres 
intéressés 

Archétypes de solutions 
pour chaque verrous et 
application au cas 
Fairphone 3  

Février 
2020 

3 Caractérisation et 
valorisation des 
solutions sur les 3 
verrous 

Univ. Paris-
Nanterre + 
QUARTZ +  

Membres 
intéressés 

Tableau de caractérisation 
de chaque archétype de 
solution (Critères 
environnementaux, 
acceptation client, 
estimation économique …) 

Juin 2020 

4 Elaboration de 
Business models 
FASTcircular 

Univ. Paris 
Nanterre +  

Membres 
intéressés 

Archétypes de Business 
models FASTcircular 
génériques et application 
au cas Fairphone 3 

Octobre 
2020 

 

5. Coût total du PRC, subvention demandée à EcoSD et justification des moyens envisagés 

Le projet proposé est centré autour de l’embauche d’un post-doc pour une durée de 6 mois, aidé de 
travaux d’étudiants en Marketing de septembre 2019 au printemps 2020. 
 
Les moyens envisagés sont donc les suivants :  
• Un post-doc de 2.5 mois hébergé au Laboratoire QUARTZ (Janvier 2020 à Mars 2020), qui 
travaillera sur les tâches 1, 2 et 3 (3200€ brut chargé par mois) : 8000 € 
• Frais de gestion CEROS (10%) : 1000€  
• Déplacements, organisation des réunions et frais divers : 1500€  
• Coût total : 10500€ 
 

 

6. Mode de valorisation des résultats du PRC et perspectives du PRC 

Le Pré-PRC vise à lever les verrous d’une mise en œuvre de l’économie circulaire dans une 
configuration inédite qui permettrait sa démocratisation. Si le challenge est relevé brillamment, cela 
pourrait servir le rayonnement du Réseau EcoSD. 
 
Les livrables en termes de méthodologies de conception et de business models avec le cas d’étude 
du Fairphone 3 permettront une publication d’un article de conférence internationale (type DESIGN 
ou LCE).  
 
Au-delà des publications proposées pour valoriser les résultats du Pré-PRC, si les résultats s’avèrent 
concluant, il sera envisagé le dépôt de projets de recherche type PRC EcoSD, ANR ou ADEME.  
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Enfin, les résultats du projet pourront également être intégrés au contenu de certains cours doctoraux 
d’excellence (par exemple CDE3 Design for 3 R) ainsi qu’au niveau de l’Ecole doctorale de 
l’Université Paris Nanterre.  
 
Des communications seront également réalisées dans le cadre de la chaire Unesco Positive 
Business. 

 

7. Autres partenaires et organisme gestionnaire 

Autres partenaires du réseau ECOSD impliqués (préciser le nom du contact) : 

 Académiques : Académiques : COSMER (Dominique Millet) ......................................................................  
 

 Industriels : Eco-systèmes (Edouard Carteron), Orange (Marc Vautier) 

 

Partenaire hors réseau ECOSD impliqués : Chaire Positive Business 

Organisme gestionnaire envisagé : CEROS - Univ. Paris Nanterre 

 

1.2. Gestion de projet 
 

1.2.1. Moyens mobilisés 
Le budget du projet était de 10 500€, financé à moitié par le réseau EcoSD et à moitié par l’ADEME. 
L’ensemble de ces fonds, au-delà des frais de gestion et des frais de déplacement, ont permis 
l’embauche d’un chercheur post-doctorant pendant 2,5 mois qui a été la ressource principale du projet 
sur les phases 2, 3 et 4 (voir section 2). 
Les autres ressources étaient : 
 
Marc Zolghadri (Supmeca) 
Olivier Pialot (Supmeca) 
Béatrice Bellini (Univ. Paris Nanterre & Positive Business) 
Adrien Montagut (Commown) 
Dominique Millet (Cosmer) 
Romain Marchiset (Univ. Paris Nanterre) 
Valentine Chatellier (Univ. Paris Nanterre) 
Marianne Cattin (Univ. Paris Nanterre)) 
Firas Baghdadi (Univ. Paris Nanterre) 
Tra My Vu (Univ. Paris Nanterre) 
Marc Vautier (Orange) 
 
1.2.2. Chronologie du projet 
Le projet FASTcircular a suivi la chronologie prévue jusqu’à Mars 2020 (début de la crise du Covid19). 
La première série de Focus Group a eu lieu comme programmée. La deuxième série de focus group 
qui devait permettre de comprendre les arguments marketing favorisant l’acceptation des concepts 
d’upgradabilité et de vente d’usage n’a pu avoir lieu. L’étude quantitative sur les cartes de choix pour 
recueillir les préférences de consommateurs en situation de consommation a été adaptée en 
conséquence. 

 

1.3. Structure du rapport 
 
Le présent rapport est le rapport final du projet FASTcircular. Il présente en section 2 la méthodologie 
qui a permis d’atteindre les résultats présentés en section 3. La section 4 expose les conclusions et 

 perspectives de ce projet. Les annexes sont présentées en section 5.
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2. Méthodologie 
Produit étudié : le Fairphone 3 
Fairphone est la première entreprise à avoir lancé un smartphone à conception modulaire permettant 
une meilleure adaptation aux besoins de l’utilisateur et avec des composants plus éthiques. La 
nouvelle version Fairphone 3 est sortie en septembre 2019. L’analyse concernera le lancement du 
Fairphone 3 avec Orange en septembre 2019, mais aussi le partenariat avec le Fairphone 2 lors de 
l’été 2018. 
 
Planning prévisionnel 
 

 Sept Oct Nov Dec Janv Fev Mar Avr Mai Juin 

(Lancement du Projet) 20          

Etude de marché et biblio sur 

Téléphonie mobile 

(« smartphones et forfaits 

réseaux ») 

 XXXX         

Etude besoin client (étude 

quantitative)  

 XXXX XXXX        

Livrable : Synthèse des études 

Téléphonie Mobile  

  15 Nov        

Analyse partenariats Fairphone & 

Orange 

  XXXX        

Montée en compétences sur les 

Qualités Produit (Q. 

fonctionnelle, environnementale 

et sociale) 

  XXXX        

Définition d’offres innovantes 

FairPhone3 (propositions de 

valeur/modèles d’affaires 

intégrant le reconditionnement, 

l’upgrading et/ou la vente 

d’usage) 

  XXXX XXXX       

Présentation du Cas Commown   XXXX XXXX       

Jalon : Comité de suivi    10 ou 19       

Elaboration d’argumentaires pour 

chaque Offre FairPhone3 (étude 

qualitative type Focus Group) 

    XXXX XXXX     

Validation des argumentaires       Début 
Mars 

   

Test des argumentaires Round 1 

(étude quantitative) 

      XXXX XXXX   

Test des argumentaires Round 2 

(étude quantitative) 

       XXXX XXX

X 

 

Jalon : soutenance finale          11 sout 

Communication et conférence         SAM  

Conférence avec Commown         X  

Livrable : Rapport final          X 

Présentation niveau Ecosd          X 

 
Sources à consulter 
* Reportage trafics de DEEE : https://www.youtube.com/watch?v=uZI99xZDVkg 
* Reconditionnement https://www.youtube.com/watch?v=JDeWXwma_Z4 
*https://www.theguardian.com/science/2019/sep/08/producers-keep-sustainable-practices-secret 
* A propos de Fairphone  
- Site de l’entreprise 
https://www.fairphone.com/en/blog/?ref=header 
- ACV du Fairphone 2  
https://www.fairphone.com/wp-content/uploads/2016/11/Fairphone_2_LCA_Final_20161122.pdf 
https://www.fairphone.com/wp-content/uploads/2017/12/10_materials_report_071217.pdf 
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3. Principaux résultats obtenus 
Cette section présente les principaux résultats obtenus. 
 

3.1. Synthèse de l’état de l’art et développement de la 
vision FASTcircular 

Dans l’état de l’art sur la mise en œuvre de l’économie circulaire, un grand nombre de travaux 
(synthétisés par [4]) traitent de questions se situant en dehors du périmètre de la conception de 
produit (mise en place de filières / d’éco-organismes, changement du mode de vente des systèmes en 
passant à l’économie de fonctionnalité, prise en compte des risques au niveau social et 
environnemental dans les résultats d’une entreprise …). Le Circular Design Guide de la Fondation 
Ellen MacArthur ne mentionne pas non plus le type de systèmes qu’il est souhaitable de concevoir 
pour l’économie circulaire. Au-delà des méthodes d’écoconception bénéfiques pour l’économie 
circulaire (que résume le circular economy toolkit), la conception de systèmes dédiés à l’économie 
circulaire est surtout focalisée sur les différentes options de fin de vie (LCOPs) d’un produit ou d’une 
partie de ce produit [5] et les structures modulaires les facilitant [6] [7]. Les Circular Economy Value 
retention options proposent un panorama élargi des options aux possibilités au cours de la vie du 
produit [8]. Plus spécifiquement, certains travaux proposent d’allonger la durée de vie des systèmes 
grâce à des cycles d’upgrades [9].  
 
Pour l’upgradabilité, une question centrale concerne le calcul du potentiel de durée de vie d’un 
système. Dans la littérature, deux notions importantes apparaissent comme cruciales pour définir la 
durée de vie d’un système: i) la Physical Life Time (PLT) [durée de vie liée à la fiabilité] et ii) la Value 
LifeTime (VLT) [durée de vie liée à l’obsolescence] [6] [10]. Certains travaux modélisent la résilience 
d’un système en s’appuyant sur la notion de propagation de signaux d’obsolescence d’un ou plusieurs 
modules au sein du système « global », au travers de réseaux bayeziens [11]. Ce qui est recherché, 
c’est un modèle de résilience complet prenant en compte les différents paramètres influant sur la 
durée de vie. 
 

 
 
Du point de vue des options en fin de vie, le remanufacturing (remise à neuf) est considéré comme le 
moyen le plus efficace d'économiser les ressources, qu'il s'agisse d'énergie ou de matières premières 
[12]. Un produit remanufacturé se caractérise par un produit avec l’apparence du neuf et avec une 
garantie de bon fonctionnement équivalente au neuf. Concernant les activités support au 
remanufacturing, de nombreuses questions opérationnelles ont été traitées : plusieurs architectures 
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de reverse supply chain ont été identifiées [15]. Différents “deals” économiques pour la collecte de 
produits ont été répertoriés [16], faisant apparaître que les modèles de récupération de produits 
usagés sont moins systématiques (« voluntary-based », « deposit-based ») et plus coûteux (« crédit-
based », « buy-back ») lorsqu’il y a eu cession de produit. C’est un des verrous à lever et l’ambition du 
projet FASTcircular que d’innover sur cette question du retour des produits en fin de cycle de vie pour 
amorcer la collecte. 
 
Que ce soit le remanufacturing ou l’upgradabilité, ces approches ré-interrogent le design for 
modularity (structure auto-porté ou avec une ossature/squelette, découplage des modules …) et le 
design to adaptability. La structure modulaire envisagée prendra en compte les règles génériques du 
design to dismantle [13], avec les possibilités de splitline [14] ou autre dispositif de séparation, et 
s’intéressera au suivi de l’usage et de l’usure. 
 
Dans la littérature, la mise en œuvre de l’économie circulaire est souvent reliée au passage à une 
économie de services, c’est-à-dire de passer de la vente d’un produit à celle d’un service [17], dans la 
lignée des PSS (Product Service System) [18]). Dans une économie de fonctionnalité, ce n’est plus un 
produit qui est vendu, mais l’usage. En d’autres termes, l’entreprise ne cherche plus à vendre toujours 
plus de produits mais cherche à optimiser l’exploitation d’un parc machine, ce qui amène à une 
logique de rationnaliser la matière. Le principal frein à une généralisation de ce modèle semble être 
l’importance de la mutation organisationnelle. Les quelques cas de réussite mettent en exergue un 
intérêt immédiat sur le plan économique [19], notamment lié à un fort besoin de maintenance. 
 

 
 
Revendication 
Dans ce projet, il est revendiqué la maximisation de la valeur dans le temps par l’exploitation d’une 
structure modulaire qui permet d’améliorer et adapter les fonctionnalités du produit au cours du temps, 
à la fois au cours de la vie du produit (upgradabilité) et en fin de vie (LCOPs résumés sous 
l’appellation up-régénération). Cette double stratégie de rationalisation de l’usage de la matière dans 
le temps (allongement de la durée de vie et bouclage des flux) constitue une vision particulière de la 
circularité.  
Au travers de ce que nous appelons up-régénération, il pourrait être considéré des dérivés du 
remanufacturing, ne respectant pas forcément ces deux dernières caractéristiques et privilégiant les 
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options avec des activités de conception (upgradabilité, adaptation à un autre usage*
1
, contexte 

d’usage et/ou utilisateur), celles qui génèrent le plus de valeur et qui permettent d’améliorer 
davantage la durée de vie des éléments. Comme pour le remanufacturing, ces opérations peuvent se 
faire au niveau du produit ou plus modestement au niveau d’un ou plusieurs modules. La Figure XXX 
illustre un certain nombre d’exemples. La vision du projet FASTcircular est que chaque module doit 
avoir une deuxième vie « pré-câblée » dès la conception, indépendemment des autres. Le cas 
Nascent Objects illustre l’étendue du champ des possibles de cette perspective*

2
. 

 
Le positionnement novateur du projet FASTcircular est de définir une stratégie à court terme et une 
autre à plus long terme : à court terme, l’industriel (i) s’approprie la fin de vie, et (ii) exploite toutes les 
opportunités de création de valeur au cours du temps pour mieux se rémunérer, ceci sans forcément 
changer le mode de vente de son produit et sans élargir les acteurs de sa chaine de valeur.  
 
Les résultats (envisagés comme bénéfiques) d’un point de vue environnemental et économique, une 
meilleure maitrise des flux de produits usagés (densification et qualité des flux) et la récurrence du lien 
entre producteur et consommateur construite autour de l’upgradabilité et du retour de produit en fin de 
vie permettront alors de se projeter à plus long terme. A long terme, il est considéré que les principes 
de l’économie de fonctionnalité ou les ambitions de recyclabilité des filières de fin de vie définissent le 
point ultime d’une trajectoire de transformation des modes de production et de consommation. En 
d’autres termes, le projet FASTcircular représente un nécessaire état transitoire, à court terme, de 
l’économie circulaire [Fig. 4], et des trajectoires de migration vers des business models plus circulaires 
sont à construire. 
 
 
 
A court terme, au-delà des deals pour récupérer les produits en fin de vie, il convient aussi de 
valoriser ces nouveaux systèmes UP2, qui mixent à la fois upgradabilité et up-régénération. Les 
précédents travaux sur le consentement à payer pour des systèmes remanufacturables [20] ou sur 
des systèmes upgradables ne sont pas positifs. Il en ressort le besoin d’explorer dans ce projet les 
leviers de valorisation des offres circulaires, par exemple en mettant en avant la qualité 
environnementale ou la qualité fonctionnelle dans le temps. 
 
Enfin, à court terme et pour Dessiner les trajectoires des mutations d’entreprise vers la vision long 
terme, un formalisme pour travailler sur le business model est requis. Le modèle de Lehman Ortega 
permet de s’interroger sur la proposition de valeurs, la structure de valeur et l’équation de valeur [21]. 
Le BMcanvas [22] permet de décrire un business model mais sans pouvoir considérer la fin de vie 
d’un système. Le value mapping tool et les travaux de Bocken [23]répondent en partie à cette lacune. 
Dans ce projet, il sera développé un nouveau format, le BM augmenté qui sur le fond considère les 
multi-cycles de vie d’un système circulaire et qui sur la forme permettra des comparaisons chiffrées. 
 

 
  
 

                                                      
1 Le repurposing est la réaffectation des fonctions du module/produit dans un autre système, sur un marché different 
[Ref. Tom Bauer]. La réaffectation des batteries de voitures au stockage d’énergie est un exemple. 
2 A partir du constat, après l’analyse du démontage d’environ 500 gadgets électroniques, que 80 % d'entre eux 
partageaient un ensemble de mêmes composants (15 tels que processeur, modem, caméra, mémoire vive...), 
l’entreprise a conçu un objet connecté pour mesurer la consommation d’eau d’un robinet qui prend la forme de 
modules « indépendants » assemblés à la manière d'un Lego et recouvert d’une coque. Les briques techniques 
peuvent être démontées à la main pour être réassemblées pour fabriquer d'autres objets connectés (caméra ou 
enceinte Bluetooth à partir de leur produit). La coque et la structure s’obtiennent grâce à une impression 3D. Enfin, le 
module « d’intelligence » est proche d’un module Arduino, sorte de micro-ordinateur reprogrammable suivant les 
fonctionnalités recherchées. Ainsi, il est proposé à la fois des modules présentant des facilités de réassemblage 
(fonctionnalités standard, interface standard) et des modules « adaptables/évolutifs/configurables » (module calcul 
et coque en impression 3D). 
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Figure 4 : Trajectoire vers l’économie circulaire. 
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Cet état de l’art scientifique a été complété par une étude de marché de la téléphonie mobile réalisée 
par les étudiants en marketing. Les principaux résultats apparaissent en Annexe 7.1. 
 
 
 
 

3.2. Synthèse des Focus Groups 
 

3.2.1. Elaboration du Focus Group sur l’upgradabilité 
 

 
Cf Annexe 7.2 
 

3.2.2. Résultats du Focus Group sur l’upgradabilité 
Tous sont confrontés à l’obsolescence 
Ils soulignent les limites: rapport qualité-prix, toutes les évolutions ne peuvent pas être absorbées par 
l’upgradabilité. 
Atelier démontage: avant le test du FairPhone 2, des réticences. Après, ils comprennent la faisabilité 
et naturellement le principe d’améliorer leur appareil leur semble intéressant 
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Figure XX. Verbatims sur le démontage des smartphones 
 
 

 
 

Figure XX. Verbatims sur la confiance dans la marque 
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Figure XX. Verbatims sur la qualité environnementale 
 
L’Annexe 7.3 retranscrit l’ensemble des échanges du Focus Group sur l’upgradabilité. 
 

3.2.3. Elaboration du Focus Group sur la vente d’usage 
 

 
 
Cf Annexe 7.4 
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3.2.4. Résultats du Focus Group sur la vente d’usage 
 
 
L’un des participants adore le « tout compris », la souplesse 
Les autres ne veulent pas perdre la propriété 
 

 
Figure XX. Verbatims sur la vente d’usage 

 
 

 
Figure XX. Verbatims sur la confiance dans la marque 
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Figure XX. Verbatims sur le prix 

 
L’Annexe 7.5 retranscrit l’ensemble des échanges du Focus Group sur la vente d’usage. 
 
 
 
 

3.3. Modèle et étude quantitative (questionnaire) 
 

3.3.1. Modèle de l’attractivité d’une proposition de valeur novatrice 
 

La connaissance extraite des focus group a permis d’élaborer une proposition de modèle d’une 
proposition novatrice. 
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Figure XX. Proposition de Modèle 

 
  

 
 

Figure XX. Application du Modèle pour l’upgradabilité 
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Figure XX. Application du Modèle pour la vente d’usage 

 
 

3.3.2. Elaboration du questionnaire quantitatif sur la perception de 
l’upgradabilité et la vente d’usage 

 
Le questionnaire a été élaboré sur le principe du scénario de choix : pour tester l’upgradabilité et la 
vente d’usage auprès d’un consommateur, il lui est proposé de faire un choix en comparant ce qu’il 
connait et une ou plusieurs variantes du nouveau concept (comme illustré par la Figure nnn) 
 

 
Figure NNN. Application du Modèle pour la vente d’usage 
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Figure NNN. Première version de la carte de choix pour l’upgradabilité 

 

 
Figure NNN. Version finale de la carte de choix pour l’upgradabilité 

 
Pour être le plus proche du choix du consommateur-répondant au questionnaire, il a été conçu un 
questionnaire qui s’adapte au prix du téléphone du répondant, avec des cartes de choix adaptées. Si 
son téléphone coûte moins de 400 euros, une carte de choix avec un smartphone à 275 euros lui est 
proposée et ainsi de suite comme illustré par la Figure YYY. 
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Figure YYY. Structure du questionnaire qui adapte les cartes de choix au prix du smartphone que 

possède chaque répondant. 
 
L’ensemble de la trame du questionnaire est proposé en Annexe 7.6. 
 
 

3.3.3. Résultats d’analyse du questionnaire quantitatif sur la 
perception de l’upgradabilité et la vente d’usage 
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4. Conclusion / Perspectives 

4.1. Conclusion 
 
Les résultats du projet ont été et seront valorisés de différentes manières : 
 
 

 
 
 

4.2. Perspectives 
 
Les travaux présentés dans ce rapport ont permis d’aboutir à l’élaboration d’un nouveau projet de 
recherche financé par l’ANR, le projet MULTi. 
 
[à développer] 
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5. Annexes 

5.1. Etude de marché de la téléphonie mobile 
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Les Offres Orange 
 

 
 
 
Les Offres de SFR 
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Les Offres de Bouygues 
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5.2. Trame du Focus Group sur l’upgradabilité dans la 
téléphonie mobile 

 
 

Guide d’entretiens - Projet FAST Circular – Février 2020 

 
 
Le premier focus groupe se déroulera jeudi 13 février de 9H à 11H au Starbucks de la Défense. 
 
A prévoir :  

- Chronomètres  
- Ordinateur 
- Fiches à remplir (1 par personne) 
- Cahier/Stylos 
- Petit-déjeuner 
- Dictaphones (téléphone) 
- Cartons pour indiquer les noms/prénoms des participants 

____________________________________________________________________________ 

A faire : Accueillir les participants leur proposer un café puis installer le contexte. 
 
Notre projet consiste à étudier dans quelle mesure le marché Grand Public serait ouvert à une 
évolution du mode de consommation de la propriété de biens vers l’économie de fonctionnalité à 
travers l’exemple de Commown et de son offre de vente d’usage d’appareils électroniques durables. 
 

1- Présentation de la séance : 5 minutes 

 « Bienvenue à tous. Nous nous présentons, Romain, Valentine, Marianne, Firas, Tra my, étudiants au 

Master Marketing de l’Université Paris Nanterre. Nous travaillons actuellement sur un projet pour 

permettre de mieux adapter les offres de téléphonie aux besoins des consommateurs. » 

- La séance sera enregistrée et durera 1 heure 30 environ 

- L’objectif de la séance est de recueillir vos perceptions, impressions, remarques, besoins, 

attente sur votre manière de choisir et d’utiliser vos portables et de permettre de vous 

proposer in fine les offres les plus attractives. 

- Cette étape est une des premières étapes de notre projet. Elle va nous servir pour la suite de 

notre projet, à élaborer un article sur les nouveaux moyens de « consommer nos portables ». 

- Notre rôle aujourd’hui est de guider vos discussions par quelques questions. Je vous invite à 

intervenir librement et à interagir entre vous. » 

- Accepteriez-vous d’être enregistré lors de nos échanges ? cela nous aidera par la suite a 

construire nos rapports d’entretiens. 

-  Nous allons prendre quelques minutes pour nous présenter de façon tout à fait informelle. Je 

commence : … 

 

2- Discussions sur les usages actuels du téléphone : 35 minutes 

1. Présentation des téléphones de chacun, des forfaits adoptés par les personnes 

2. Discussion sur les critères de choix des produits et forfaits. 

3.  

4.  Quelle marque préférée ? Pourquoi ? que pensez-vous du marché ? 
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5. Combien de fois changez-vous de téléphone ? Que faites-vous de votre téléphone une fois 

que vous ne l’utilisez plus ? 

6. A votre avis, comment fabrique-t-on un téléphone ? D’où viennent les composants ? Qu’est-

ce que vous en pensez ? 

7. Recueil des points positifs, à améliorer et du niveau de satisfaction global 

8. Les faire imaginer un téléphone idéal 

 

     3- Discussions autour du Fairphone : 40 minutes 

1. Présenter le téléphone : quel avis général (sans donner d’information sur le 

positionnement) : esthétique, praticité… 

 

2. Présentation du concept Fairphone : « Le FairPhone est un téléphone dit « éthique » car 

un certain nombre de matériaux sont tracés, les conditions dans lesquels ils sont extraits 

respectent une certaine éthique. Le FairPhone est modulaire, ce qui lui permet d’avoir une 

plus longue durée de vie car il a la double aptitude d’être facilement réparable et évolutif. La 

facilité de réparation permet de contrer le phénomène d’usure et la facilité d’évolutivité permet 

d’éviter le phénomène d’obsolescence. » https://shop.fairphone.com/fr/ et 

https://www.youtube.com/watch?v=C3S78jqF4f8  

 

3. Le côté "Fair"/ aspect éthique de la traçabilité de l'origine et des conditions d'exploitation de 

certains matériaux / conditions de travail sur les chaines de production en chine 

(https://www.fairphone.com/fr/project/conditions-de-travail/, notre éthique de FairPhone: 

https://moralscore.org/companies/fairphone)  

  
 Comment percevez-vous cet aspect éthique? Valoriseriez-vous cet attribut ? Recueillir 

leurs opinions sur l’aspect juste et équitable du fairphone. 

 

4. L'aspect "Réparabilité" : possible, aisée et à moindre coût. Faire manipuler le fairphone et 

préciser qu’ils ont un fairphone 2 et leur montrer le 3 en vidéo. 

  

  Etes-vous sensible à la réparabilité et seriez-vous prêt à faire réparer votre téléphone? 

Le feriez-vous vous-même ?   

  

5. l'aspect "Upgradabilité" possible, pour éviter l'obsolescence de l'appareil via l'intégration 

d'évolutions. C’est l’amélioration d’un produit via des évolutions continu. 

  

 Cela vous intéresse-t-il d'améliorer votre téléphone dans le temps pour éviter de le 

changer trop souvent? Quels upgrades vous intéresserez? A quel rythme ? Quels 

seraient les freins à ce type de concept ?  

  

https://shop.fairphone.com/fr/
https://www.youtube.com/watch?v=C3S78jqF4f8
https://www.fairphone.com/fr/project/conditions-de-travail/
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  

6. Mode d'intervention sur leur téléphone (pour Réparabilité et/ou Upgradabilité): 

 préfèrent-ils faire les changements de modules eux-mêmes ou faire appel à un technicien 

? 

 

7. Pour finir : Que pensez-vous de ce type de Téléphone par rapport à vos usages ? Selon 

vous quelles sont ses qualités ? Quels sont vos doutes ?  

 

4-Étape conclusive et remerciements: 10 minutes 

« Nous arrivons à la fin de notre séance. Je tiens à vous remercier pour toutes vos remarques qui 

vont, j’en suis sûre, nous être très utiles. Je vous remercie d’y avoir participé.  

Pour ceux qui ont encore du temps, j’aimerais brièvement connaître vos impressions sur la discussion 

d’aujourd’hui. » 
 

 

 

____________________________________________________________________________ 

Définitions (pour nous aider) : À fournir si besoin  
 
Le développement durable : consiste à répondre aux besoins des générations présentes sans “nuire 
aux”  besoins des générations futurs en conciliant progrès technique, économique et sociale avec la 
préservation de l’environnement. (Source ARPP) 
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Economie de fonctionnalité : L’économie de fonctionnalité - ou l’économie de l’usage,consiste à 
remplacer la vente de biens par la vente de leur usage. Cette substitution est potentiellement 
bénéfique sur le plan environnemental : elle pousse à la mutualisation (un même produit sert à 
plusieurs personnes) ainsi qu’à l’allongement de la durée de vie des produits. Ainsi, l’échange 
économique ne repose plus sur le transfert de propriété de biens, qui restent la propriété du 
producteur tout au long de son cycle de vie, mais sur le consentement des usagers à payer une valeur 
d’usage. 
Ex : Si l'on prend l'exemple de Michelin, ce dernier avait du mal à faire accepter l'augmentation du prix 
de ses pneus (augmentation indexée sur la qualité des produits). Dès lors, l'entreprise changea son 
discours mercatique pour non plus proposer à la vente des pneus mais un service d'accompagnement 
tout au long de la vie du produit. Ainsi, le client de Michelin ne paie plus pour des pneus mais pour 
des kilomètres parcourus. Les arguments positifs sont doubles : premièrement le client accepte le prix 
plus élevé et secondement, l'entreprise est encouragée à améliorer la qualité de ses produits. 
 
Éco-conception : L’éco-conception est à la fois un principe et une pratique. Elle consiste en 
l’intégration de critères de préservation de l’environnement de manière à limiter au maximum les 
impacts environnementaux négatifs tout en maintenant un niveau de qualité du produit conforme à 
son usage optimal. 
Ex : Le Fairphone, est un smartphone qui respecte l’environnement. Lors de sa conception, les 
matériaux utilisés sont cartographiés afin de faciliter le recyclage. De plus, certaines de 
ses  composantes sont constituées à partir de matériaux recyclés. Le Fairphone est spécialement 
conçu pour durer. Son design particulier lui confère une modularité sans égal qui le rend facilement 
réparable 
De plus, la fabrication du  Fairphone est faite pour éviter les nombreuses externalités négatives qui 
jalonnent le cycle de vie d’un téléphone notamment sur les êtres humains (exploitation d’enfant dans 
les unités d’assemblage, conditions de travail …)  
 
Innovation durable : L’innovation, c’est l’ensemble des processus permettant de renouveler la 
demande de besoins et de services, et dont la finalité est de transformer les modèles économiques. 
Elle est par nature perturbatrice et va ainsi bouleverser un secteur d’activité. 
On entend par innovation durable, une stratégie d’innovation de l’entreprise prenant en compte le 
concept du développement durable. Ce qui va différencier une innovation classique d’une innovation 
durable, n’est pas son utilité mais l’impact, qu’elle tente d’améliorer au niveau social et 
environnemental. 
Ex : Pour exemple, dans le cadre d’une offre éco-socio-conçue, Picard a créé une glacière écologique 
composée de jute et de coton biologique équitable (99% de composés naturels). 
 
Upgradabilité : Le rythme accéléré du renouvellement des produits entraîne une surexploitation des 
matériaux et de l'énergie. Pour remédier à cela, on considère des systèmes upgradables, produit 
évolutif auquel est intégré au cours du temps des améliorations fonctionnelles (upgrades). 
Ex : Fairphone et ses modules photos 
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5.3. Résultats du Focus Group sur l’upgradabilité dans 
la téléphonie mobile 

 

Retranscription focus groupe 1 

 

● Date : 11 février de 18h à 19h30 
● Lieu : PULV La Défense  
● Membres du groupe présents : Romain, Valentine, Marianne, Firas, Tra My 
● Membres invités :  

                                             -Clémence 
                                             -Christine 
                                             -Régis 
                                             -Isabelle 
                                             -Antoine 
● Matériel : Ordinateurs, stylos, feuille de renseignements à faire remplir 

● Gouters & cafés 

 

___________________________________ 

Romain: J’ai un Xiaomi Redmi 4 

Clémence: J’ai un samsung mais je n’ai aucune idées du quel c’est. 

Marianne: C’est le A7 

Christine: Iphone je ne sais pas non plus  

Valentine: Il me semble que c’est le 6 ou 7 

Marianne: c’est le 7 

Régis: Huawei le 5T 

Antoine: Samung A400 et quelques je ne sais plus exactement 

Valentine: D’accord ce n’est pas grave 

Marianne: Très bien est ce que vous savez quel forfait vous avez ? 

Clémence: Nous on est à la poste mobile car notre mère y travaille  

Valentine: Ok d’accord c’est un MVNO 

Christine: Moi je suis chez Orange, c’est un téléphone pro 

Valentine: D’accord, Régis tu sais chez qui tu es ? 

Régis: Oui chez Bouygues forfait sensation 50 Go 

Isabelle : Je suis chez RED 

Antoine: Orange , c’est un portable lié avec ma box donc je ne sais plus trop ce que j’ai 

Valentine: D’accord, super 

Marianne: Vous avez combien de Go sur vos forfaits ? 

Clémence: Pas beaucoup 

Romain : 50 Go je crois 

Valentine: Très bien, on voulait savoir est ce que vous avez choisi votre marque ? Aviez 
vous certains critères précis quand vous avez choisi votre téléphone ? 
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Régis: oui  

Valentine: C’était quoi tes critères? 

Régis: Qu’il soit suffisamment grand pour bien voir 

Christine: Ergonomique 

Régis: Rapide, alors y en avaient d’autres car j’ai bien cherché, j’ai bien réfléchis  

Isabelle: la qualité de photo 

Valentine: D’accord 

Régis: Ah oui les photos, photos chez huawei on les prend pour ça. Et de la mémoire 
beaucoup de mémoire. J’ai 128 Go 

Valentine: Ah oui oui d’accord 

Marianne: Vous l’avez pris avec le forfait ? 

Régis: oui j’avais mon forfait 

Marianne: Donc vous l’avez acheté chez Bouygues 

Régis: Oui c’est ça 

Marianne: Ok d’accord 

Valentine: Vous aviez d’autres critères ? 

Clémence: Moi le stockage et aussi appareil photo. Mais en fait il n’a pas énormément de 
stockage mais il était pas très cher on pouvait mettre une carte 

Valentine : Et tu l’as acheté en dehors de la poste mobile ? 

Clémence: Mes anciens téléphones c’était avec les réductions la poste mobile mais celui là 
je suis pas sûr du tout. 

Valentine: Tu l’as acheté sur internet ou en boutique directement ?  

Clémence: J’avoue que j’ai un peu délégué à mon père tout ce qui est l’électronique 

Valentine: ça marche y a pas de soucis 

Romain : Moi on me l’a donné 

Valentine: Ah d’accord mais sinon est ce qu tu avais des critères? Si demain tu avais le 
choix quels critères sont importants ? 

Romain: Stockage et qualité photo 

Valentine: Ok d’accord, Christine tu avais des critères même si pro tu n’as pas choisis ? 

Christine: Moi c’est pro et la société ce qu’elle choisit c’est qu’on des forfaits suffisant pour 
aller à l’internationale, qu’on est du stockage de donnée importante. On est pas en fait 
comme c’est un outil de travail qui soit large et qu’il nous restreigne pas dans notre job. 

Antoine: Pour moi le prix  

Valentine: Tu l’as acheté en dehors de Orange ? 

Antoine: oui  

Valentine: ok 

Isabelle: le forfait c’est pas tellement moi qui choisit, c’est mon mari c’est sa grande passion 
les télphones 

Valentine: Ah d’accord, ok 
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Isabelle: Mais les deux critères c’étaient qu’il soit suffisamment grand pour lire et l'appareil 
photo 

Marianne et Valentine à l’unissons: ok d’accord 

 

CHANGEMENT MOBILE 

Valentine: Est ce que vous vous rappelez combien de fois vous avez changé de téléphone ? 
Vous changez souvent ? Tous les deux ans?  

Clémence: je dirais tous les trois ans 

Isabelle: Pendant longtemps j’ai hérité des anciens de mon mari. 

Valentine: Du coup vous en avez un tous les combien de temps ?  

Isabelle: C’est très variable, peut être deux ans au maximum 

Valentine: Ok 

Isabelle: là ça fait deux ans que je l’ai et il marche 

Valentine: Donc Clémence pour toi c’est tous les trois ans à peu près 

Clémence: C’est quand le stockage est plein que les applis ne font que beuguer 

Romain: Moi du coup j’ai eu que deux téléphones au bout de deux ans je dirais, je vais 
changer au bout de deux ans 

Valentine: D’accord 

Christine: Nous on les changent un peu moins souvent que ça et ça dépend de la politique 
de la boîte quand ils ont décidés de changer tous les téléphones tout le monde à un 
nouveau. Du coup je dirais qu’on les gardent au moins 4 ans. 

Marianne: Si vous en aviez un perso que vous aviez acheté vous-même ? 

Christine: oui 

Marianne: Vous le changerez quand ? 

Christine: Uniquement s’il tombe en panne et j’aurais un niveau de critère qui serait plus par 
rapport à la photo et au stockage des données. Alors que pro la photo n’est pas un critère 
prioritaire. 

Marianne: oui c’est pas prioritaire, d’accord ok 

Régis: moi je change, ça dépend 3 ans à peu près mais celui d’avant je les gardé plus 
presque 5 ans 

Valentine: D’accord 

Marianne: C’était quoi comme téléphone? 

Régis: Huawei 

Marianne: ah Huawei aussi 

Régis: le 10 

Marianne: Vous êtes pro Huawei 

Régis: oui c’est pour ça que j’ai repris un Huawei 

 

FIDELITE MARQUE 
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Valentine: D’ailleurs justement, est ce que vous avez une marque à laquelle vous êtes fidèle 
ou pas du tout ? 

Romain: Pas du tout  

Clémence: J’ai eu toutes les marques je crois 

Christine: l’iphone 

Valentine: oui mais l’iphone si tu avais le choix ? 

Christine: On a le choix entre samsung et Iphone et je prends Iphone car il y a toujours l’idée 
derrière de Ipad de comptabilité facile 

Valentine: D’accord ok 

Régis: J’étais Iphone j’ai arrêté parce que je supporte d’être dépendant de itunes de machin 
etc. Alors que sur les androids on peut tout faire. 

Marianne: Oui pourquoi avoir choisis Huawei spécifiquement car ils sont arrivés sur le 
marché y a pas très longtemps ? 

Régis: oui parce que, j’ai regardé à droite à gauche, rapport qualité prix, pas cher, mémoire 
je sais qu’ils sont assez solide et des informatiques. 

Marianne: AH le processeur 

Régis: Le processeur solide et assez évolué qui marchait bien 

Marianne: Vous avez regardé des tests pour savoir ça ? 

Régis: oui oui bien sur il y a les numériques 

Valentine: ah oui d’accord les sites de comparaisons 

Régis: Oui voilà j’ai eu le temps je suis retraité haha. Je peux faire votre étude du coup c’est 
presque ce que j’ai fais pour chercher mon téléphone. 

Christine: En même temps pour Huawei y a un très bon marketing aussi y a eu une bonne 
communication et qui était axé de mon interprétation très jeune. 

Régis: C’est ma cible totalement 

Christine: Effectivement ça ne correspond pas à ton profil, mais bon j'ai trouvé justement que 
la communication à Huawei était bien, elle était dynamique, il mettait le côté photo très en 
avant, pour montrer justement qu’un téléphone devient de plus en plus multitâche et pas 
uniquement téléphonie. Bon ça tout le monde le sait. Et ils ont montrés pour nous sénior le 
côté branché ou si j’avais dû acheter un portable perso je serais surement aller chez eux. En 
me disant ils visent la cible jeune qui sont très branchés au niveau des dernières applications 
etc donc y a une référence derrière car les jeunes sont plus critiques que nous. On est pas 
né justement dans l’univers connecté. On se réfère surtout sur vous. 

Régis: Maintenant moi je me sers de mon téléphone tout le temps, presque autant que mon 
ordi, je fais tout dessus mes mails, whatsapp, machin, je me sers de tout. On a beau être 
plus âgés je suis presque autant sur mon téléphone qu'un jeune. 

Marianne: Vous trouvez que justement en terme de communication sur Huawei, ils sont 
complètement différents aux opposés de l’Iphone, Samsung par exemple ? 

Christine: Ils sont différents, ils montrent moins le côté professionnel. L’univers Iphone par 
rapport à mon interprétation c’est quand même le côté pro. Donc moi j’associe Iphone pro, 
Samsung c’est “j’ai moins de budget je vais peut être m’orienter vers samsumg” et Huawei 
c’est les routards, les gens branchés. 

Marianne: C’est marrant 

Christine: Mais ça c’est par rapport au marketing 
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Marianne: oui oui tout à fait , tout à fait, c’est l’image que vous avez 

Christine: Et iphone ça ne fait jeune ça fait très professionnel 

Antoine: Après Iphone y a un côté d’une part des jeunes qui sont très branchés sur les 
nouveauté d’Iphone 

Marianne: oui ça dépend des générations 

Antoine: Je pense qu’il y a un effet de mode aussi  

Régis: C’est très mode 

Antoine: Il y a tous les lancements toujours très médiatisé. Il y a deux aspects, un aspect très 
pro mais il y a aussi un aspect très design ils en jouent beaucoup dans leur pub, l’aspect 
design des photos la compatibilité avec tous les outils qu’on peut avoir sur Mac. 

Enfin moins Huawei j’en ai très peu entendu parlé hormis quand il y a eu tous les scandales 
sur les données avec les américains. 

Régis: Ah oui oui c’est vrai ! 

Antoine: Finalement tous les autres doivent tout autant partager leurs données avec leur 
gouvernement aussi 

Valentine: Tout à fait et ça c’est un autre débat 

Marianne: Effectivement l’Iphone à un côté mode 

Antoine: Tout à fait et à chaque fois qu’il lance un téléphone c’est l’évènement bon 
maintenant c’est un peu retombé. Il suffisait de voir la queue qu’il y avait dans les centres 
commerciaux. Il y a un buzz autour. 

Régis:Il y a aussi la notion du prix, parce que moi j’ai regardé les prix à capacité égale y a 
pas de différence notable. 

Isabelle: Il n’y a quasiment plus de différence entre Samsung et Apple 

Régis: C’est 100 euros  

Christine: C’est cher 

Régis: Alors qu’on peut avoir un téléphone comme le mien avec toutes les offres, le truc qui 
vous rembourse il m’a couté 90 euros. 

Marianne: Oui alors que l’Iphone c’est plus 

Valentine: Tout à fait 

Régis: Alors que je suis pas sur que la différence entre les 100€ et les 90€ soit justifiée. 

Isabelle: C’est le prix de la marque 

Christine: AH bah oui oui  

Antoine: C’est probablement les mêmes composants qui viennent de le même usine. 

Valentine: Justement en parlant de composant vous savez comment est fabriqué un 
téléphone ? 

Clémence: Je sais que c’est avec des matières hyper craignos pour l'environnement  

Valentine: Tout à fait 

Clémence: Après le détail 
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Valentine: Donc justement au niveau de la fabrication d’un téléphone, est ce que vous savez 
d'où proviennent les matériaux ? comment s’est fait ? Vous avez toutes ces informations ? 

Isabelle: ça provient du même endroit du moins les écrans viennent tous du même endroit 
que ce soit un Iphone un samsung ou un Huawei. 

Régis: Y a une grande partie qui vient de Chine 

Christine: Oui ça vient de Chine 

Isabelle: Tout vient de la même Usine y a une grosse partie qui vient de Chine. 

Valentine: Demain si on vous dit vous pouvez faire le téléphone de vos rêves pour vous ça 
devrait être quoi ? Allez y donnez des idées 

Christine: Recyclable car vue le nombre de personnes sur la planète qui ont un portable ça 
devient une priorité. Parce que maintenant on en a à tous les âges et les gens changent 
souvent. Donc si on devait faire le bilan des 5 dernières années le nombre de téléphones 
inutilisés parce que cassé, qu’est ce qu’il est devenu ? Comment il est déruit ? Et quel est 
impact du fait que c’est une très forte consommation la c’est une priorité. 

Isabelle: En plus recyclable aussi réparable 

Régis: Les téléphones leur fin c’est leur batterie, chaque téléphone à sa propre batterie, 
jusqu'à y a pas longtemps c’était son propre chargeur. Justement moi ce que je verrais bien 
c’est qu’on avance et que certains composant soient standardisé. 

Antoine: Y a une directive de l’UE qui est sortie y'a pas longtemps sur les chargeurs. 

Isabelle: Apple a refusé, Apple est contre. 

Valentine: D’accord ok 

Antoine: Samsung on changé leur truc, l’ancien chargeur ne match plus sur le nouveau 
téléphone 

Christine: C’est pas normal, c’est du matériel à détruire 

Régis; oui c’est les embouts qui ont changés 

Antoine: Oui il est plus large maintenant, c’est en style USB 

Clémence: Donc pour répondre à ta question, moi je sais que je ls changent mais en soit ça 
me soule de chercher les catégories de téléphone etc du coup s’ils pouvaient durer le plus 
longtemps possible. En vrai je les changent tous les trois ans car il beug ou le stockage est 
pourri enfin c’est relou. Mais si je pouvais le garder plus longtemps ça ne me dérangerais 
pas du tout 

Valentine: Ok 

Christine: Et puis le poid, le faire le plus léger possible pour les sacs à main  

Marianne: On y pense pas assez mais c’est vrai 

Valentine: C’est vrai 

Clémence: J’avais jamais pensé à ça 

Valentine: D’accord 

Christine: Et qui ne se casse pas quand on le laisse tomber, donc solide très léger 

Isabelle: Imperméable 

Christine: Même s’il tombait dans les toilettes qu’il soit étanche. 

Régis: Y en a aucun qui soit étanche 
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Valentine: Si je résume, vous aimeriez que les pièces soit recyclables, qu’on puisse réparer 
une pièce et pas le téléphone en entier, qu’il soit étanche, pas trop lourd pour qu’il puisse 
aller dans les sacs à main. Mais du coup au niveau design vous avez pas de demande, tant 
que ça fonctionne, vous avez pas de critères particuliers ? 

Christine: Alors si dans un monde idéal j’aimerais bien avoir la taille de l’Iphone que j’ai 
aujourd’hui, qu’on puisse appuyer sur un bouton et que l’écran s'agrandit. Quand on est 
senior et qu’on porte des lunettes et bien c’est pas toujours facile de lire ou tout du moins de 
regarder des fichiers excel ou t’es obligé d’agrandir et tu n’as pas une vision globale. Il 
faudrait un truc un peu de poche mais qui est la possibilité de s’agrandir. 

Isabelle: Il faut le système pliable comme Samsung 

Christine: Mais ça j’aime pas 

Isabelle: c’est dans cette idée là  

Christine: oui c’est dans cette idée là 

Régis: Tu sais tu as une option sur le téléphone projection sans fil 

Christine: Oui je sais mais ça ne donne pas l’ensemble 

Régis: Tu te mets face à un tableau et tu projettes 

Christine: Mais dans le métro si tu veux je peux pas,il travail plus , il a du mal un petit peu 

Régis: c’est à dire que j’ai pas le problème du métro 

Valentine: Ok, du coup nous on a un téléphone à vous proposez, non on ne vous le vendra 
pas 

Marianne: En plus il marche pas 

 

 

Valentine: On va vous le montrer, c’est une société Néerlandaise qui a fabriqué ce 
téléphone  

Régis: Ohla 

Christine: hum…. 

Valentine: Comme vous allez le constater qui répond à la majorité de vos critères. 

Marianne: On va vous le passer par contre il ne marche pas. 

Valentine: On va vous montrez une vidéo qui présente ce téléphone le Fairphone. 

Marianne: C’est une vidéo qui va vous présentez le téléphone et son concept  

Régis: C’est quoi la marque ? 

Valentine et Marianne: Fairphone 

Valentine: Soit le téléphone juste 

Isabelle: Il coute super cher ? 

Valentine: On va en discuter justement ça dépend de comment on l’achète. 

Christine: y a des combines ? 

Valentine: Des combines ? Vous inquiétez on va demander qu’on nous fasse des réductions 

Marianne: On va tout vous expliquer après la petite vidéo de présentation 

Isabelle: Il y a une question que je me pose par rapport à ce que vous dites que notamment 
au bout de trois ans on peut plus utiliser un téléphone car on est limité au niveau mémoire au 
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niveau processeur etc. Est ce qu'à un moment donné on ne va pas arriver à une stabilisation 
des évolutions ? Puisqu’on ne peut pas en demander plus que ce qui ne fait déjà à l’heure 
actuelle. Est ce qu’on va toujours avoir ce besoin de changer souvent de téléphone pour être 
à jour au niveau applicatif ? 

Antoine:Après il y a aussi la capacité qu’a Apple avec ces mises à jours de ses systèmes à 
rendre les anciens modèles inopérants. 

Isabelle: Est ce que ce n’est pas aussi quelque chose qui est important aussi et qui devrait 
rentrer dans une approche écologique. 

Antoine: Effectivement au bout de trois ans il est un peu moins puissant que le dernier truc 
moderne mais est ce que ça va poser tant de problème que ça avec les nouvelles 
applications ? c’est juste que le nouveau système rend incompatible le reste. C’est une 
approche commerciale ça permet de vendre des téléphones tous les trois ans. Si tu les 
rends inopérants tous les 3 ans les gens vont les changer. 

 

 

Valentine: Justement vous avez déjà été confronté à l'obsolescence programmée ? 

Isabelle: Pas vraiment l'obsolescence programmée mais que sur mon ipad précédent que 
j’avais un moment donné j’avais l’impression que je pouvais rien faire. Ca plantait tout le 
temps. 

Marianne: Au bout de combien de temps ça plantait comme ça ? 

Isabelle: 3-4 ans à peu près 

Régis: Au niveau capacité technique à un moment c’était la mémoire qui n'était pas 
suffisante avec les applications qui prennent de plus en plus de place. On se retrouve vite 
coincé. 

Isabelle: En plus sur Apple on ne pas avoir en plus des cartes mémoire j’ai été obligé de le 
changer. 

Régis: On ne peut pas rajouter, c’est tout une technique toute façon. 

Isabelle: Par contre sur ma tablette samsung j'ai rajouté une carte ce qui fait que j’ai une plus 
de mémoire 

Christine: Oui extensible 

Régis: le problème c’est que c’est toute une stratégie commerciale. Les photos qu’on prend 
avec tout ces engins de plus en plus puissants qui prennent plus de mémoire 

Marianne: Oui plus ça prend de la mémoire 

Régis: Il faut avoir quelque chose pour les stocker et puis on s’en sert de plus en plus. 

Marianne: Ah bah oui oui  

Valentine: Évidemment 

Isabelle: Plus que les appareils photos, entre les photos qu’on pouvait faire avec les anciens 
téléphones d’un assez petit volume. Les photos qu’on fait maintenant avec un téléphone 
elles ont un volume énorme donc pour pouvoir stocker toutes les photos qu’on peut faire. 

Régis: Les évolutions je pense qu’on est loin d’en avoir fini car aujourd’hui on parle du 
téléphone mais dans quelques temps on ne parlera peut être plus du téléphone y aura 
d’autres choses qui seront créés. En ce moment on voit des films futuristes en permanence 
je me place y a quelques années c’est complètement malade enfin de compte tout ça on l’a 
vue. 
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Isabelle: Y a des choses qu’on imaginait pas 

Régis: y a un truc qui m’a sidéré c’est qu’en l’espace de 10 ans  on est passé d’un téléphone 
à un ordinateur. 

Marianne: ouai c’est vrai 

Isabelle: ça a été rapide 

Régis: Moi je me souviens j’ai fais parti des premiers qui avaient un Hp et blackberry c’était 
moderne et c’est pas si vieux ça 

Valentine: Oui moi aussi 

Régis: ça a évolué à une vitesse ! C’était rapide et je pense que ça va évoluer encore plus y 
aura pleins d’autres trucs qui vont se créer. Bientôt on va greffer des puces 

Isabelle: C’est assez exponentielle comme évolution. On a eu une évolution très rapide avec 
pleins d’applications de nouvelles choses qui sont apparu à un moment donné ça va se 
calmer. Et on s’en rend compte avec Apple maintenant entre les nouveaux Iphone qui 
sortent et les anciens qu’elle est vraiment la valeur ajoutée ? A part la taille de l’écran 

Christine: Elle est un peu réduite maintenant 

Valentine: Il change que des petites choses 

Régis: Maintenant ça va être les montres, moi je pense que y’a pleins d’autres trucs qui vont 
se créer. Un jour ou l’autre on va nous greffer, on aura une puce dans le cerveau. 

Antoine: ça existe, les neurostimulations notamment chez les parkinsoniens, au niveau de la 
santé il y a pleins de choses déjà mais de là à en faire un usage commerciale ça dépend de 
la politique. 

Christine: Oui oui tout à fait 

Régis: Qu’elles sont les limites de tout ça ? 

Christine: Oui sur des personnes saines car là ce sont quand même des gens dans un état 
particulier, mais de là à le faire sur des personnes saines faut voir les effets secondaires. 

Régis: il peut y avoir pleins pleins de choses 

Christine: En effet l’évolution commence à stagner et le delta de la valeur ajoutée est réduit  
mais si ça se trouve ils vont nous sortir du jour au lendemain quelque chose qu’on avait pas 
pensé et qui va être multi usage incluant l'ordinateur mais en même temps le téléphone mais 
en même temps être connecté par rapport à tout ce qui est santé beaucoup plus large qu’on 
ne l’imagine pas. 

 

QUALITE ENVIRONNEMENTALE 

Valentine: Oui mais demain s’il vous sorte cette nouvelle technologie mais que pour la faire 
ils ont été dans des usines ou y a des enfants qui travaillent , j’ai utilisé des matériaux qui ont 
rasé deux forêts, est ce que vous serez prêt à l’acheter. 

Christine : bah deja ils le diront pas 

Clémence : Ouais le probleme c’est ça c’est que faut que les gens soient au courant 

Isabelle : les infos circulent quand même mieux, on arrive à avoir ces informations 

Clémence : Oui c’est vrai, mais des fois les sociétés elles font genre c’est la filiale c’est pas 
moi 

Régis : De toute façon tout ça va diminuer, déjà les gens s’en préoccupent plus, et puis bah 
dans la plupart des pays le niveau de vie monte, la chine y’a quelques temps ils etaient 
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payés en poignée de riz, maintenant ils rattrapent et dans peu de temps ils auront le niveau 
de vie des occidentaux. Ca  va etre vrai pour l’inde, l’asie, il n’y aura encore qu’en afrique 
qu’il y’a du retard. 

*les autres acquiescent* 

 

Isabelle : Il y’a une sensibilité plus importante dans votre generation que la notre niveau 
écologique nous on a ptetre raté le coche a ce niveau là, tout ce qui est métaux rares ça qui 
sont utilisés dans les téléhpones, ça a un coup, un cout humain écologique, qu’il va falloir 
prendre en compte. Si on se dit qu’il faut ...hummm...on va avoir des problèmes d’éléctricité 
puisqu’on recule sur le pétrole, le charbon, le nucléaire, on a une capacité de production 
limitée, on va finir par avoir des problemes pour recharger tous ces appareils éléctroniques 
et on va devoir faire des choix. 

Christine : Puis il va y avoir le problème financier aussi les gens ont de grandes idées par 
rapport a l’écologie mais à un moment donné : ça a un coût, est ce que les gens sont prêts a 
payer significativement plus cher un produit pour boycotter la chine ou autres et avoir un coût 
horaire en france plus élevé… 

Antoine : Ca serait beaucoup moins cher en faisant moins technologique. Par exemple un 
vieux 3310, il est increvable ce telephone. Si on considère qu’à la base un téléphone c’est 
fait pour téléphoner.. 

Clémence : C’est plus les téléphones d’aujourd’hui, on peut pas faire le reste, ça 
n’intéresserait pas les gens 

Antoine : oui mais il consommerait beaucoup moins de matériaux, la batterie est plus simple 
et plus résistante, elle dure plus longtemps...moi je me dis qu’il y’a aussi cette évolution là, 
peut être pas aussi extrême mais on peut aussi revenir au téléphone à la base : estè-ce 
qu’on a besoin de tout ces gadgets qu’on nous vend dessus, en plus il y’a la question de la 
nocivité, la 5G, les écrans, les ondes il y’a beaucoup de question à  se poser et faudrait peut 
être revenir sur ce vers quoi on avait besoin du téléphone à la base... 

Isabelle : oui  

Christine : tout à fait 

Valentine : on va recentrer et vous présenter le fairphone, qui est un téléphone justement 
qui pourrait être susceptible d’interesser le marché avec son concept assez particulier, que 
vous allez voir en vidéo. 

Christine : Donc on pense la uniquement smartpohone, écologie etcetera. Mais peut etre 
qu’il faut revoir le concept “ordinateur+téléphone” aussi car il est quand même difficilement 
recyclable. En fait la méthode de travail, en pensant peut etre à ne faire qu’un seul outil car il 
y a le côté faudrait reduire le nombre de telephones mais aussi faudrait réduire le nombre 
d’ordinateurs 

Isabelle : On a moins besoin de l’ordinateur oui, moins aujourd’hui...en inde en afrique il en 
ont très peu des ordinateurs 

Christine : oui puis surtout aujourd’hui on a les deux systématiquement, c’est un peu 
aberrant, même téléphone et tablette. 

Valentine : Bon sur l’aspect, le premier point de ce téléphone c’est l’aspect éthique, 
équitable. Vous si vous le saviez, ça vous rassurerait, ça vous orienterait vers ce type 
d’achat ou ça n’aurait pas d’impact ? 

Isabelle : Je voudrais être sure du sourçage en fait...parce que c’est dur de tracer les 
matières premières. C’est un peu facile de just ele dire 

Régis : oui c’est ça, faut des preuves.. 
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Antoine : le recyclage des metaux nobles etc ça commence déjà  dans certains domaines 
mais c’est pas poussé à l’extrême là, il faudrait le faire avec du recyclage d’ancien 
téléphones. 

On parle aussi de changer les pièces, la batterie, ça me fait rigoler car à l’époque mon 
téléphone je pouvais l’ouvrir et changer la batterie 

 

 

Q9 : Atelier démontage des smartphones 

Valentine : Justement on va vous faire tourner les téléphones pour que vous essayiez un 
peu de les ouvrir, de les démonter. 

Marianne : vous inquiétez pas, ils ne fonctionnent pas, vous pouvez essayer de les ouvrir. 

Christine : oula comment ça s’ouvre ça, c’est pas très pratique quoi 

Isabelle : heureusement d’un coté car si ça s’ouvre trop facilement après ils s’ouvrent dans 
les poches… 

Clémence : non mais c’est aussi parce qu’on ne le conanit pas mais si tu essaye avec 
quelqu’un et que tu sais ou sont les boutons voila ça sera plus simple. 

Antoine : mais ça serait pas mieux de pas avoir nécéssairement à le faire soi même ? Car 
avec les assurances et les garanties si on démonte son téléphone on va se faire avoir ilvaut 
mieux aller en boutique 

Régis : Y’a que les derniers hein qui sont pas démontables, ma femme avait un vieux 
samsung et a pété l’appareil photo, moi je suis bricoleur j’ai racheté une lentille et je l’ai 
réparé. 

Valentine : c’est bon vous y arrivez ? 

Christine : Non, je vais me péter les ongles, ah non c’est bon j’ai ntrouvé il y’avait une petite 
encoche. 

Christine : il faudrait un petit stylet ou quelque chose pour nous aider à acceder aux pièces. 

Valentine : bon Clémence a bien démonté son téléphone, regardez, on le voit avec les 
différents modules 

Isabelle: ah c’est bien fait, il y’a des petits picto pour montrer ou vont les pièces 

Isabelle : ça existe pour les ordinateurs aussi je crois, tiens ça s’appelle comment déjà… 

Régis : oh bah oui les ordis on les monte soi même, moi j’ai monté le mien moi même en 
achetant les composants. 

Valentine : donc vous en avez pensé quoi ? 

Christine : Oh bah finalement c’est assez facile mais il faudrait une démonstration quand 
meme ou bien des tutoriels pour les gens qui ont du mal. 

Antoine : c’est sympa pour changer les pièces mais on peut aussi avoir un boitier qu’on 
améliore du coup, avec notre boitier la on peut imaginer qu’on change tous les 1 an ou 2 
certains éléments pour avoir la dernière génération genre l’appareil photo mais qu’on reste 
sur la même base de truc, la pour le coup c’est économique car on va vendre des upgrade 
en changeant moins de pièces, on vend des appareils photos ou des processeurs mais pas 
forcément un nouveau téléphone tous les ans 

Valentine : donc ça ça vous intéresserait ? 

Christine : Ah oui, ça nous rendrait autonome vis à vis de l’utilisation 
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Régis : bah oui puis pas seulement le téléphone, je veux pouvoir réparer des choses et les 
améliorer car oui dans le temps on pouvait changer des pièces maintenant on peut plus, les 
voitures par exemple c’est impossible car tout est fait comme ça, je suis bricoleur moi et 
maintenant y’a des tas de choses que je ne peux plus faire 

Valentine : donc pour le côté upgradable ça serait quoi qui vous intéresserait dans les mises 
à jour ? des mises à jour de l’OS ? De la qualité du téléphone ? Des éléments ? 

Clémence : moi déjà je maitrise pas trop mes mises à jour et c’est pour ça qu’il devient 
obsolete souvent 

Valentine : et toi Romain si demain tu allais au Lycée avec un téléphone comme celui ci, 
comment est-ce que ça serait perçu ? ça serait quoi l’avis, il seraient intéressés ou ils 
préfereraient le dernier iphone, le dernier samsung. Est-ce que ça pourrait etre une mode ? 

Romain : Je pense que… Oui c’est un sujet dont tout le monde est conscient au lycée 
l’écologie mais je pense que tout le modne veut le dernier téléphone à la mode, il faudrait 
que ça soit celui là qui soit à la mode pour que ça marche 

 

isabelle : donc faudrait que ça soit super mis en avant 

Romain : je pense que ça pourrait si c'était une autre marque, si on pouvait le customiser un 
peu et qu’il avait un plus beau design 

 

Régis : En plus y’a une autre aberration quand on change de modèle, on achète plein de 
trucs pour pas le péter : la coque qui va bien, la protection à l’avant pour l'écran, c’est une 
aberration que ça soit pas d’origine 

Christine : Il y’a l’aspect politique de vouloir recycler, faire de l’autonomie, racheter des 
pièces. Il faut garder en tête le cout pour les clients et le bénéfice pour la boite car on est la 
pour faire du business quand même. Il faudra faire de la campagne de marketing aussi pour 
le côté éco responsable. 

Marianne : et vous ne pensez pas que ça ferait un peu greenwashing ? 

Christine : C’est vrai, ça risque un peu, il faut voir 

Antoine : bof si il y’a écrit Apple derrière les gens vont venir j’en suis sûr. La le probleme 
c’est que c’est un marque qu’on connait pas, 

Si c’est une marque connue qui dit regardez j’ai fait un téléphone qui se démonte, les gens 
les acheteront. 

Isabelle : oui il faut des prescripteurs, qui commencent à les utiliser pour faire ensuite 
adopter ça aux jeunes...les youtubeurs ce genre 

Christine : oui les influenceurs exactement 

Marianne : Imagine que c’est un apple, est-ce que tu l’achèterai ? 

Romain : non mais moi je m’en fous un peu de la marque mais si c’est mon budget et qu’il 
est bien, pourquoi pas...moi je pense qu’il faut même une autre echelle que les influenceurs, 
il faut les superstars, un youtubeur ça ne suffit pas. 

Christine : Il faut une preuve que c’est positif, je veux une preuve que en tant d’année ça 
m’aura fait economiser, que ça aura eu un impact. et finalement c’est aussi ça qui est 
important pour les parents. Moi ça me fait penser à la LOA dans les voitures, on achète 
l’usage plus que l’objet. 

Régis : oui mais bon il y’a de nouveaux usages tous les jours, bientôt par exemple on va tout 
payer par téléphone, il faut les prendre en compte aussi car dans quelques temps peut être 
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que le téléphone il sera pas adapté à toutes les nouveautés qu’il va y avoir, aux nouveaux 
trucs qui seront créés. la on peut genre 4 5 éléments important mais dans quelques années, 
ça ne servira à rien car ça ne sera pas ça les usages importants. Il faut que le téléphone on 
puisse y faire des modifications très importantes, qu’on puisse l’adapter à tout ce qui va y 
avoir. 

Isabelle : mais ça serait pas ça le problème justement ? Qu’on crée toujours de nnouveaux 
besoins ? 

Christine : Faut repenser à sa façon de vivre oui, mais regardez par exemple le téléphone 
avec l’appareil photo, si on l’avait pas eu, est-ce que ça nous aurait impacté ? 

Valentine : on va se recentrer un peu sur le fairphone. Si par exemple vous avez un 
problème de batterie, vous vous sentez prêt à faire la réparation vous même ou vous 
préfereriez aller en magasin ? 

Christine : ca dependra des gens, moi ça irait mais certaines catégories de populations, par 
exemple personnes plus agées ou moins douées préfereront peut être aller en boutique pour 
plus de sécurité.  

Antoine : moi ça me rassurerait quand même pour certaines pièces plus difficiles peut être 

Christine : mais ça a un coût aussi, il faut y penser. De toute façon les gens seront incité à le 
faire eux meme 

Régis : ah oui si c’est 300€ en magasin j’irai pas 

Valentine : Donc ets-ce que le concept pourrait vous faire basculer, vous interesser demain 
? 

Christine : Oh oui si on respecte bien tout ce qui est mis en avant, que les employés sont 
bien traités, les matières de bonne qualité évidemment c’est intéressant.  En tout cas je me 
poserai la question. 

Régis : Il y’a quand même aussi le rapport qualité prix, moi tant que ça tient la route j’men 
fous. Après le concept de la réparabilité j’en ai envie. Après la la question est française hein, 
au niveau mondial ils ont d’autres problèmes que consommer équitablement, déjà ils veulent 
consommer tout court. 

Clémence : si y’a un vrai respect des droit derrière oui mais sinon pas trop. L’important c’est 
les preuves. 

Marianne : est-ce que vous pensez que pour la preuve le fait que ce soit un groupe qui n’est 
pas connu ça serait plutot un avantage ou un problème 

Christine : Oui 

Romain : mais du coup il voudront se faire connaitre, comme on a dit ça passe par les stars, 
si on veut convaincre les jeunes il faut ça  

Clémence : Moi j’aurai plus confiance dans une marque jeune qui essaye de faire des trucs 
écolo que dans une grosse entreprise 

Christine : je suis d’accord, je vois bien  un startup montante qui n’a pas d’affiliation avec une 
grande marque, ils font déjà un tellement gros business que je ne vois pas pourquoi 
subitement ils se préoccuperaient de l’éthique car ils ont déjà montré qu’ils s’en foutent 

Régis : moi je suis mitigé mais je partage ce qu’a dit Clémence, les gros ils ont l’habitude de 
nous raconter des salades on nous fait avaler des couleuvres en permanence. mais bon qui 
a la capacité aussi de faire de l’écologie, aujourd’hui l’écologie c’est pas toujours vrai c’est 
aussi de la com… 

Antoine: après je pense qu’il faut que ça parte d’une marque car les boites n’auront pas les 
capacités à diffuser les téléphones même si elles etaient soutenues par des influenceurs si 
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elles n’ont pas la capacité de production. Après à l’échelle individuelle moi les seules 
questions que j’ai c’est d’être sûr qu’effectivement ça marche aussi bien que ce qui est fait 
par les autres marques en terme de fiabilité, de suivi, les mises à jour et autres. Une startup 
le risque c’est dans 6 mois elle met la clé sous la porte et je suis avec un téléphone avec un 
très bon concept mais qui redevient comme les autres. 

Christine : après y’a les investisseurs derrière, s’ils sentent la tendance 

Antoine : oui mais y'en a qui vont sentir mais ptet un autre va développer un concept 
similaire, c’est le monde de l’entreprise. 

Valentine: Si par exemple, au lieu de penser à Apple, Samsung, il se met à être vendu plutôt 
par Orange, SFR, Bouygues. Par exemple, vous voulez changer de téléphone, et vous le 
voyez chez Orange. En fait il se vend chez Orange actuellement. Vous en avez pas entendu 
j’imagine. Travaille en interne chez Orange mais je ne savais pas. Si demain dans la 
boutique on te le met à côté du Samsung et du Apple avec bien sûr l’explication de ce que 
c’est, est-ce que cela vous donnera de la confiance? 

Antoine: Cela donne certaine visibilité, ça porte des garanties aux acheteurs finaux en se 
disant je suis quand même passé par un grand groupe qui peut se planter quand même 
dans un certain cas mais il y a quelqu’un contre qui on peut se tourner si ça se passe mal 

Valentine: Ce que Orange peut faire c’est de vous proposer les forfaits qui vont avec et là du 
coup vous êtes sous garantie, sous assurance, après c’est un package, c’est différent 

Régis: Orange, qui a comme client iPhone, Samsung, Xiaomi, Oppo, est-ce que eux ils ont la 
capacité, voire la volonté de s’écarter de tout le monde? 

Valentine: Là ils ont fait un peu le premier pas. Ils en avaient l’exclusivité pendant 3 mois, 
après mauvaise communication, on en a pas entendu parler comme vous avez vu 

Régis: Voilà, c’est tout le problème, c’est la visibilité, la confiance qu’on va avoir sur telle ou 
telle marque. Les gens achètent des appareils à cause des noms. Comment j’ai connu 
Huawei? C’est un peu de la bouche à oreille 

Isabelle: Je dirai que je suis pareille, je suis un peu mitigée. Là où je me pose des questions 
par rapport au fait que ça soit une startup c’est quel pouvoir ils ont. Je pense que Apple ou 
autre, s’ils en avaient de la volonté, ils ont quelque part le poids économique. Quel poids, 
eux, ils vont avoir d’imposer leurs fournisseurs? Sachant qu’à l’heure actuelle, 88% des 
processeurs viennent de la même usine, 100% des écrans viennent de la même usine. Quel 
poids effectif ils ont. Je trouve que la démarche est vraiment très bonne mais il faut vraiment 
attendre. 

Christine: Pourquoi on ne fait pas un téléphone comme ça mais indépendemment des 
marques comme Apple ou Huawei et indépendemment de opérateurs? Pourquoi pas 
Générale Electrique… 

Valentine: Celui là tu peux acheter sur le site Fairphone, ça leur appartient. C’est juste 
pendant un moment ils sont passés par Orange  

Christine: On pourrait aussi envisager qu’ils se fassent distribuer par un grand groupe 
d’ingénierie ou autre du coup on ne serait plus dans le monde du téléphone, ni du forfait, 
c’est quelqu’un d’indépendant. Les grosses boîtes comme Général Electrique. Quelqu’un qui 
a un poids solide et qui puisse mettre du poids sur les fournisseurs pour avoir des coûts 
intéressants mais une boîte qui est dans le côté ingénierie mais pas téléphone pour donner 
une autre image au téléphone. Par rapport aux composants, par rapport à la fabrication, aux 
usines, le côté éco-responsable 

Isabelle: Le poids par rapport au coût mais surtout le poids par rapport à l’éthique. Quand on 
a un gros volume de commande on peut dire que moi je veut que les choses soient faites en 
bonnes conditions. Quand on va commander 250 écran, quel poids on a… 
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Christine: Je dirai une boite qui est ni opérateur, ni téléphone, lancer un nouveau concept 

Régis: Moi comprends cette marque qui vend son truc, c’est compliqué 

Isabelle: On sait où ils récupèrent leurs composants? On connait le circuit? 

Valentine: Oui sur leur site, tout est détaillé 

Christine: Parce qu’il y a les composants et après qui assemble 

Régis: Il faut que ça soit très clair, c’est le principe. Qui le fait et comment on le fait c’est pas 
évident. 

Marianne: Je vais vous faire passer mon ordinateur. Vous pouvez naviguer sur le site pour 
voir à quoi ça se ressemble. 

Romain: vu que c’est une petite startup, justement c’est pas une grosse boite et le 
fournisseur il faisait des processeurs pour ça, il disait que il y a que vous qui en voulez donc 
on n’en fait plus 

Isabelle: C’est le principe d’une startup, de se faire acheter 

 

--- VIDEO 

 

Clémence: Si demain Cristiano Ronaldo parle de ça 

Valentine: Oui ça va marcher 

-----2 minutes de discussions inintelligibles ----- 

Valentine: Vos doutes sur ce type de téléphone ? 

Christine: La qualité. Est ce que les composants sont aussi solides. Cela reste d’une point 
d’interrogation puisque là on est quand même sur le concept un peu écologique mais après 
la qualité même et la capacité de l’appareil est qu’elle est identique ou qu’est-ce qu’elle 
apporte de plus 

Marianne: Est-ce que vous aurez confiance dans la traçabilité si on vous explique 
exactement d’où viennent des pièces? 

Christine: Il y a la traçabilité des pièces et puis il y a des process d’assemblage puisqu’on 
parle de l’origine mais après si c’est des enfants qui rassemblent 

Mariane: Non, non sur leur site est expliqué, c’est détaillé 

Christine: Ca nécessite un tutoriel, une campagne de pub via la télé pour qu’il y ait une vraie 
explication avantages inconvénients parce que sur le site avec leurs arguments c’est joli 
mais moi en voyant juste ça, ça me donne pas 100% confiance. Je veux une vraie 
démonstration de la valeur ajoutée par rapport au concept qu’ils veulent vendre 

Isabelle: Les écrans ils sortent tous de la même usine que ça soit iPhone ou Huawei. A partir 
du moment où Samsung commence à avoir une certaine notoriété, ils ont arrêté de donner 
les meilleures Apple (c’est Samsung qui produit les écrans). Ils ont mis à garder les 
meilleures pour eux. Qu’est que le fait d’être une toute petite entreprise va avoir une risque 
sur la qualité 

Antoine: Après la question sur la qualité de l’écran, je ne sais pas il y a combien de milliard 
de million de pixels mais le humain il y a des limites, il y a des limites physiologiques  

Régis: Les photos à 48 millions de pixels, avant on faisait des photos à un million de pixels et 
c’est tout beau, tout magnifique et les 48 millions je ne sais pas où ils sont. Quand on a plus 
de recul, on a plus d’âge, je me mets à la place des jeunes on nous donne des chiffres qui 
font rêver mais ça sert à rien 
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Marianne: vous privilégiez la qualité du téléphone sur le fait que il soit éthique? 

Isabelle: Il faut qu’il y ait les 2. S’il n’est pas de bonne qualité on doit se mettre à changer les 
pièces 

Christine: Voire un delta en plus pour qu’il soit plus sexy et puis après, toute la partie éthique 
en plus 

Isabelle: Il faut que ça soit éthique et qualitative 

Régis: Regardez les voitures, ce qui se passe en ce moment. On ne parle plus que de 2 
choses: l’électrique et l’hybride. Même c’est une voiture en diesel, on met qu’il existe en 
version hybride. Je trouve ça très drôle. Dans très peu de temps, tout va changer, ça va aller 
très très vite. Une marque comme celle d’une petite startup, elle a très peu de chance de 
faire changer le monde, il faut qu’il y ait une vraie volonté de la société. C’est comme ça ça 
fonctionne aujourd’hui: si vous ne faites pas de batage médiatique ça ne marche pas.. 

Clémence: Aucune marque connue nous présente un choix comme ça donc il faut bien 
commencer quelque part.  

Régis: Il y a un an, il y avait quoi comme marque qui proposait de l’hybride ou de 
l’électrique? il y en avait pas. Pour qu’il y ait un changement, il faut qu’à un moment donner 
tout le monde dit STOP 

Christine: C’est des réseaux 

Isabelle: C’est des réseaux, c’est des influenceurs, il faut tous ces gens là pour rentrer 
dedans. Ca va exploser sur cette génération  

Antoine: Le fait que ça soit modulable qui fait que le téléphone coûte probablement moins 
cher. Je un portable et je ne fais quasiment pas de photo avec. Cela dépend totalement de 
nos besoins. Moi mon téléphone dans l’usage de tous les jours, je n’ai pas besoin qu’il y ait 
un appareil de photo et je peux très bien avoir un appareil de photo à côté pour quand j’ai 
envie de faire des photos. C’est moins cher, je ne sais pas combien il faut pour fabriquer un 
appareil de photo comme métaux, matériaux et autre et finalement cela permet de varier le 
prix du téléphone en disant qu’on a une armature commune simple, si je veux le processeur 
de la dernière génération, un appareil photo en 3D, on peut faire un peu à la carte. Si la 
personne dit que je veux juste un smartphone qui va sur internet de façon da façon 
relativement fiable sur lequel je peux gérer mon agenda, typequement le téléphone de 
travail, la boîte elle veux beaucoup de stockage mais pas un processeur de fou pour faire 
des films. On peut dire je vous propose un téléphone qui coûte 2 fois moins cher que le 
modèle de luxe 

Christine: on sera moins poussé à la consommation je pense.  

Isabelle: On arrive aussi à la maturité du produit aussi d’une certaine manière. Avant on les 
charge 1 fois on utilise 1 mois, maintenant on les charges tous les jours.  

Christine: il y a peut être des facteurs qui décident un peu à notre place. 

Valentine: Vous avez répondu à tous nos questions. Merci beaucoup. Vous nous avez 
donné pleins d’élements c’est top. On vous tiendra au courant puisque l’objectif à la fin est 
d’écrire un article sur le sujet et on vous dira, on vous tiendra au courant. Si jamais on a 
besoin ou on a envie de vous citer ou autre, on vous demandera 
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5.4. Trame du Focus Group sur la vente d’usage dans la 
téléphonie mobile 

 

 

Guide d’entretiens - Projet FAST Circular – Février 2020 

 
Le premier focus groupe se déroulera jeudi 20 février de 18H à 19H30 au PULV de la Défense. 
 
A prévoir :  

- Chronomètres  
- Ordinateur 
- Cahier/Stylos 
- Petit-déjeuner 
- Dictaphones (téléphone) 
- Cartons pour indiquer les noms/prénoms des participants 

____________________________________________________________________________ 

A faire : Accueillir les participants leur proposer un café puis installer le contexte. 
 
Notre projet consiste à étudier dans quelle mesure le marché Grand Public serait ouvert à une 
évolution du mode de consommation de la propriété de biens vers l’économie de fonctionnalité à 
travers l’exemple de Commown et de son offre de vente d’usage d’appareils électroniques durables. 
 

3- Présentation de la séance : 5 minutes 

 « Bienvenue à tous. Nous nous présentons, Romain, Valentine, Marianne, Firas, Tra my, étudiants au 

Master Marketing de l’Université Paris Nanterre. Nous travaillons actuellement sur un projet pour 

permettre de mieux adapter les offres de téléphonie aux besoins des consommateurs. » 

- La séance sera enregistrée et durera 1 heure 30 environ 

- L’objectif de la séance est de recueillir vos perceptions, impressions, remarques, besoins, 

attente sur votre manière de choisir et d’utiliser vos portables et de permettre de vous 

proposer in fine les offres les plus attractives. 

- Cette étape est une des premières étapes de notre projet. Elle va nous servir pour la suite de 

notre projet, à élaborer un article sur les nouveaux moyens de « consommer nos portables ». 

- Notre rôle aujourd’hui est de guider vos discussions par quelques questions. Je vous invite à 

intervenir librement et à interagir entre vous. » 

- Accepteriez-vous d’être enregistré lors de nos échanges ? cela nous aidera par la suite a 

construire nos rapports d’entretiens. 

- Nous allons prendre quelques minutes pour nous présenter de façon tout à fait informelle. Je 

commence : …  

 

4- Discussions sur les usages actuels du téléphone : 20 minutes 

9. Présentation des téléphones de chacun, des forfaits adoptés par les personnes 

10. Discussion sur les critères de choix des produits et forfaits. 

11.  

12.  Quelle marque préférée de Téléphone et Opérateur téléphonique ? Pourquoi ? que 

pensez-vous du marché ? 

13. Combien de fois changez-vous de téléphone ? 
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5- Discussions sur l’offre de vente d’usage de Commown: 60 

minutes 

 

3.1 Perception de la vente d’usage (15 minutes) 

>> Objectif : Présenter le concept de Vente d’usage et en vérifier la compréhension par les utilisateurs 

Maintenant, nous allons nous intéresser à la vente d’usage. C’est un mode de consommation 

alternatif, dans lequel vous n’êtes plus propriétaire des biens physiques. A la place, vous en payez 

l’usage. Par exemple, vous n’achetez plus une machine à laver ; vous payez son usage, c’est-à-dire le 

« lavage » de linge. L’objet n’est plus le vôtre, donc sa maintenance est à la charge de l’entreprise, qui 

s’engage à vous donner accès à l’usage aussi longtemps que vous le demandez. En contrepartie, 

vous payez des mensualités. 

- Qu’est-ce que vous comprenez dans la définition que l’on vient de vous donner 

? Qu’est ce qui vous plait ? Ne vous plait pas ? 

- Demander si les personnes sont attachées à la propriété de leur produit et pourquoi 

- Avez-vous des exemples de produits/ services ou entreprises qui s’intègrent dans une 

démarche de ce type ? Qui pourraient s’y intégrer ? 

 (exemple de relance : la Box internet !) 

  

3.2 Premières impressions, coûts et bénéfices perçus d’un concept de vente d’usage avec 

services associés d’un smartphone (15 minutes) 

Aujourd’hui, on va s’intéresser à ce concept dans le cas particulier des smartphones. 

 Est-ce que vous attachées à la propriété de votre smartphone ? Quels seraient les 

points bloquants à ne plus être propriétaire de votre téléphone ? 

 

Maintenant, nous allons vous présenter une offre de vente d’usage que propose une start-up : il 

s’agirait de proposer à ses clients l’utilisation d’un smartphone avec une panoplie de services 

associés visant à assurer la sérénité sur le long terme. Ces services, les voici : 
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- Sans parler du prix, est-ce que vous pourriez être séduit par le type d’offre proposé par 

cette start-up, c’est-à-dire la vente d’usage d’un smartphone avec tous les services 

associés présentés ? Dans cette offre, qu’est-ce qui vous plait ? Pourquoi ? Qu’est-ce 

qui vous déplait ? 

- Et si cette offre était proposée par une autre entreprise telle que Orange / La Fnac, 

auriez-vous davantage confiance dans l’effectivité des services proposés et seriez-

vous alors attiré par ces offres ? 

- Quel prix seriez-vous prêt à mettre dans une offre de ce type ?  

- En fait, l’offre de cette start-up coûterait 28 euros / mois durant 2 ans, puis à 19 euros / 

mois par la suite. Votre réaction ? 

 

3.3 Eléments favorisant l’adoption de ce type d’offre (30 minutes) 

Objectif : identifier les variantes de l’offre de Vente d’usage pouvant favoriser l’adhésion 

Nous allons maintenant discuter des modalités potentielles de services constituant cette offre de vente 

d’usage. Si l’on reprend la liste des services proposés, j’aimerais avoir votre avis : 
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- Parmi les services proposés, quels services vous paraissent indispensables ? et ceux 

qui vous paraissent optionnels ? Inutiles ? (vote pour chacun d’eux) 

- Est-ce qu’il manque quelque chose à votre avis ? (rebondir sur ce qui manque si besoin // 

Faire une liste des services auxquels ils pensent qui pourraient se rajouter en plus de ce que 

propose Commown, proposer une liste pré-établie au cas où ils n’aient pas d’inspiration) 

 

- Demander à chacun de composer la sélection de services idéale pour lui parmi ceux 

qui sont proposés et ceux que vous avez trouvé. A combien est-ce que vous les 

valoriseriez individuellement ? (exercice individuel) 

- (Tentative de Mise en commun) Quels conseils donneriez-vous à la Start-up pour 

diffuser son concept d’offre de vente d’usage ? 

 
 
Pour terminer, j’aimerais savoir ce qui pourrait vous convaincre d’adopter une offre de vente 

d’usage au niveau de la tarification ? Est-ce que vous voyez d’autres modèles possibles que 

ce qu’on a vu pour le moment (vente d’usage avec tous les services inclus et services à la 

carte) ? 

Questions de relance :  

 - Un tarif dégressif au cours du temps ? 

 - Un tarif constant mais un service d’upgradabilité qui vous permet de vous assurer que votre 

service restera toujours à un niveau de prestation constant par rapport aux capacités du 

marché ? 

 - Un système à points avec un tarif qui vous encourage à prendre soin du produit, en vous 

permettant d’avoir une sorte de crédit renouvelable sur les services et donc une participation 

plus forte ponctuellement qui vous sera demandée si vous en avez besoin trop souvent ?  

 - Un tarif traduisant rigoureusement ce qui est consommé (LDD sur les X premières années 

avec engagement, services associés « Pay per use ») avec une marge affichée (15 % pour la 

start-up) ? 

 

4-Étape conclusive et remerciements: 5 minutes 

« Nous arrivons à la fin de notre séance. Je tiens à vous remercier pour toutes vos remarques qui 

vont, j’en suis sûre, nous être très utiles. Je vous remercie d’y avoir participé.  

Pour ceux qui ont encore du temps, j’aimerais brièvement connaître vos impressions sur la discussion 

d’aujourd’hui. » 
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5.5. Résultats du Focus Group sur la vente d’usage 
dans la téléphonie mobile 

 

Retranscription focus groupe 2 
 

● Date : 21 Février 2020 de 18h à 19h30 

● Lieu : PULV La Défense 

● Membres du groupe présents : Romain, Valentine, Marianne, Firas, Tra My 

● Membres invités :  
                                             -Marjan 
                                             -Emilie 
                                             -Lauriane 
                                             -Emmanuel 
                                             -Mourad 

● Matériel : Ordinateurs, stylos, feuille de renseignements à faire remplir 

● Gouters & cafés 

- 

Valentine : On va commencer, tout d’abord, bonjour à tous, merci d’être venue aujourd’hui à 
l’occasion de notre focus groupe. Cela nous permet de nous aider dans le cadre de nos 
études. 

Nous sommes tous élèves à l’université de Paris Nanterre en marketing opérationnel 
international en alternance, en master 2. Nous souhaitons enregistrer ce focus, est ce que 
quelqu’un s’y oppose ?  

(Non général de la part de tous les invités) 

Le but de ce focus va être de recueillir toutes vos impressions et perceptions sur les 
différentes questions que l’on va vous poser et les différents thèmes que nous allons 
aborder. 

Notre but sera de rédiger un article, si vous le souhaitez nous ne citerons aucuns noms, tout 
sera anonyme à part si vous nous l’autorisez. Aujourd’hui c’est notre deuxième focus groupe, 
nous en avons déjà fait un la semaine dernière et il y en aura un troisième prochainement. 
Ensuite nous pourrons faire une analyse complète de nos résultats. 

 Nous allons tout d’abord nous présenter :  je te laisse te présenter Marianne :  

Marianne : Bonjour à tous. Je m’appelle Marianne, nous sommes tous dans la même classe 
je suis en reprise d’études et en alternance dans une agence média. 

Valentine : Je suis valentine, nous sommes tous en dernière année et en alternance. Je suis 
chez Orange 

Romain : Je m’appelle Romain, je suis en alternance chez SFR 

Tra My : Je m’appelle Tra My et je suis en alternance chez Ipsos 

Firas : Moi c’est Firas, je suis chargé de marketing en alternance chez Sols Mesures. 

Valentine : Voilà donc aujourd’hui on va aborder le thème de l’utilisation de vos portables et 
plus spécifiquement vos smartphones. Je vous propose que l’on fasse un tour de table et 
que chacun nous explique quel modèle de portable il utilise, dans quelle condition et avec 
quel forfait. 

Mourad allez-y, vous pouvez commencer, que possédez-vous comme téléphone portable ? 

Mourad : J’utilise 2 iPhones, un professionnel et un personnel  

Valentine : Pour le personnel, vous l’avez acheté où ? 



PRC EcoSD 19.4 - FASTcircular |    PAGE 64   

  

Mourad : via mon opérateur : orange 

Valentine : Pourquoi avez-vous choisi l’iPhone spécifiquement ? 

Mourad : Je trouve ça plus pratique d’utilisation, j’ai déjà essayé Samsung mais je préfère la 
simplicité de l’iPhone. En plus c’était compatible avec celui de mon boulot. 

Valentine : très bien merci. Et vous ?  

Emmanuel : Moi aussi j’ai deux téléphones qui sont des Android.  Un professionnel et un 
personnel. 

Valentine : Le personnel vous l’avez acheté comment ? 

Emmanuel : via mon opérateur 

Emilie : Moi aussi je suis sous Android et j’ai aussi acheté mon téléphone via mon opérateur  

Lauriane : J’ai pris un téléphone Samsung quand j’ai acheté mon premier portable avec mon 
opérateur. Depuis je suis resté chez Samsung par habitude et parce que ce n’est pas trop 
cher. 

Romain : Ça fait longtemps que tu as un Samsung du coup ? 

Lauriane : depuis mes 10 ans 

Marjan : J’ai un iPhone 6  

Valentine : Pourquoi as-tu choisi l’iPhone 6 ? 

Marjan : Ils ont une bonne plateforme, c’est rapide et très facile à comprendre 

Romain : tu l’as acheté comment du coup ? 

Marjan : je l’ai acheté dans un magasin sans forfait 

 

VENTE USAGE 

Valentine : ok très bien donc maintenant nous allons vous parler de la vente d’usage. Tout 
d’abord, sans vous expliquer concrètement, est ce que vous avez une idée de ce qu’est la 
vente d’usage ? qu’est ce que ça vous évoque ? 

Emmanuel : quelque chose qui est en location, à temps partiel, à temps partagé 

Lauriane : je ne sais pas du tout ce que c’est  

Emilie : Moi non plus, jamais entendu parler 

Marjan : Ça me fait penser aussi à de la location 

Valentine : Ok très bien, Emmanuel et Marjan, vous n’êtes pas loin mais nous allons vous 
apporter une définition : C’est un système de location, aujourd’hui vous avez de nombreuse 
start-up qui se développent notamment dans ce domaine. Le but c’est de vous dire : par 
exemple moi demain je vends un téléphone, ça vous coutera 20 euros par mois par exemple 
et il y aura plusieurs services qui seront accompagnés avec cette offre. 9a c’est la vente 
d’usage 

Romain : En fait l’entreprise garde la propriété du bien et vous, vous avez vraiment que 
l’usage. Pas le bien physique. Par exemple pour une machine à laver, vous allez payer le 
droit de laver vos vêtements, enfin la possibilité et si la machine à laver rencontre un 
problème, ce n’est pas vous de vous en occuper ou de faire des démarches car la machine 
n’est pas à vous mais a Darty par exemple ou autre. 

Valentine : Est-ce que vous avez déjà eu l’occasion d’acheter de l’usage et non un produit ? 
Vous avez déjà rencontré ce nouveau type de vente ? 
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Emmanuel : Oui, par exemple l’abonnement à Microsoft 365 ou on paye une redevance 
annuelle. 

Valentine : et vous Mourad, avez-vous déjà eu affaire à de la vente d’usage ? 

Mourad : Oui, pour mes déplacements par exemple. Je suis abonné à City Scoot, c’est un 
partage de scooters. Il y a aussi les trottinettes. 

Romain : Très bien mais il y a un exemple qui ne vous vient pas forcément à l’idée mais ce 
sont les box internet 

Valentine : oui ça c’est de la vente d’usage 

Romain : oui, vous n’êtes jamais propriétaire en fait. Vous payez la redevance et les frais 
d’installations mais ça ne vous appartient pas. 

Valentine : alors justement aujourd’hui, on va parler et vous expliquer ce concept. On va 
vous expliquer ce qu’une start-up propose comme services en adoptant le concept de vente 
d’usage et vous allez nous dire ce que vous en pensez. Alors c’est une start-up qui vous 
propose demain, par exemple avec votre smartphone actuel, vous ne pouvez rien faire vous-
même ou difficilement : le réparer, s’il est cassé, en général vous en changez. Donc cette 
start-up vous propose un modèle de téléphone, le Fairphone, qui est modulable à l’infini et 
vous permet de réparer seulement les pièces qui sont abimées. Ils peuvent le faire via leur 
SAV ou vous pouvez vous-même le réparer. Ce qu’on propose du coup ce n’est pas 
d’acheter ce portable mais d’acheter son usage, et donc tous les mois vous allez payer un 
abonnement et cet abonnement va vous permettre que si quelque chose bug dans votre 
téléphone si vos mises à jour logiciel ne se font pas ou si vous avez un problème de batterie, 
écran ou autre, ils peuvent tout vous changer sans frais. Vous n’aurez que l’abonnement à 
payer. Au fur et a mesure des années votre abonnement peut être réduit. Est-ce que ce 
système de concept, c’est à direa de louer un usage, pourrait vous convenir ? 

Mourad : Moi je trouve que c’est une bonne idée. C’est comme de la location à long terme.  

Valentine : oui, mais le téléphone ne vous appartiendra jamais  

Mourad : Oui ce que je trouve bien c’est le fait que si j’ai un problème, ils peuvent tout me 
réparer et c’est compris dans le prix. Et ça c’est intéressant pour moi. Ça me fait penser au 
système de location longue durée de voiture ou la prise en charge du SAV est aussi 
comprise dedans. 

Lauriane : Moi je trouve ça bien pour les autres mais pas pour moi. J’aime bien que les 
choses m’appartiennent.  

Valentine : En soit tu l’as a toi mais tu vas le payer tous les mois 

Lauriane : oui mais le système de payer tous les mois pour le téléphone seulement ne me 
convient pas. J’aurais l’impression de trop dépenser en rajoutant le forfait  

Romain : Donc tu préfères acheter un téléphone comptant plutôt que de le payer mois par 
mois ? 

Lauriane : oui tout à fait. J’ai l’impression que c’est moins problématique pour mes finances  

Marjan : Pareil, je préfère être propriétaire 

Emilie : Pareil même si je trouve le concept super intéressant, parce que la majorité des 
téléphones, surtout en ce moment évoluent hyper rapidement, et du coup tous les un an / 
deux ans deviennent obsolètes. Je trouve que c’est un bon moyen écologique mais c’est vrai 
que je préfère avoir mon propre téléphone qui m’appartient. 

Emmanuel : Moi je ne suis pas très fan non plus, il y a un côté très personnel dans un 
téléphone ou on a ses photos, ses souvenirs, ses musiques et j’ai pas trop envie que l’on me 
dise « oh bah tiens on va te le changer ». Ce n’est pas une machine à laver, il y a quand 
même un coté personnel, c’est le modèle que j’ai choisi, la couleur qui me plait. 
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Valentine : C’est un concept ou toutes vos données qui sont dans votre téléphone sont 
totalement à vous, c’est juste le fait que si vous le cassez, vous n’aurez rien à payer et tout 
sera compris dans cet abonnement 

Emmanuel : c’est plutôt l’objet qui me procure un attachement 

Valentine : Du coup vous Mourad, cela ne vous poserait pas de problème que ce ne soit 
plus votre propriété ? 

Mourad : Pas du tout, parce que le principe existe déjà. Par exemple au boulot, mon 
téléphone ne m’appartient pas. C’est un principe auquel j’adhère complètement et je pense 
que c’est un principe vers lequel on va se diriger dans le temps, le partage des vélos, 
voitures, téléphones … 

Romain : En fait l’argument qui ressort principalement c’est la propriété personnelle, que 
penseriez-vous de ce système adapté aux entreprises avec des flottes de téléphones 
portables avec ce système de vente d’usage ? 

Emmanuel : C’est vrai que dans un contexte professionnel, c’est différent. Parce que là c’est 
un outil de travail et il y a le confort de se dire que si il est cassé, il y a possibilité de le 
réparer rapidement. 

Valentine : Si par exemple, demain vous êtes chef d’entreprise, vous devez payer des 
téléphones a vos employés et qu’on vous propose ce système de vente d’usage et de 
réparabilité comprise dans l’abonnement, est ce que ça pourrait être intéressant pour ce 
milieu ? Qu’en pensez-vous ? 

Marjan : Oui, en plus les employés ne restent pas indéfiniment dans les boites, donc la façon 
d’avoir un téléphone au travail n’est pas forcement important. Et puis le fait que l’on peut 
l’envoyer pour le faire réparer rapidement est un avantage aussi. 

Emilie : Surtout si c’est un portable professionnel, les gens font moins attention qu’a leur 
portable personnel et du coup du point de vue d’un chef d’entreprise ça peut être intéressant. 

Marianne : J’ai une question pour Marjan, tu trouves qu’une voiture c’est moins personnel 
qu’un téléphone portable ? 

Marjan : Non mais parce qu’une voiture ce n’est qu’une machine avec moins de 
personnalité. Il n’y pas tes photos, tes messages …Une voiture c’est plus la sécurité. Si on te 
donne la même voiture c’est le même modèle et c’est tout. Le téléphone si tu n’as pas tes 
données personnelles, ce n’est pas la même chose. 

Emmanuel : oui, le téléphone, tu as tes propres applications, des vieilles conversations 

Marjan : oui la voiture, tu veux juste qu’elle n’est pas de panne c’est tout 

Valentine : Mise à part vous, Mourad, les autres, vous êtes plutôt réticent à ce modèle de 
vente d’usage a cause de vos données personnelles, vous préférez que votre téléphone 
reste votre propriété. En revanche, vous êtes plus enclin à choisir ce modèle pour les 
téléphones professionnels ? 

Emilie : Oui c’est ça. C’est même plutôt une bonne idée pour les téléphones professionnels 
car nous y sommes moins attachés. 

 

SERVICES ASSOCIES 

Romain : Pour revenir sur la start-up dont on parlait tout à l’heure, nous allons vous 
proposer les services qu’ils proposent en louant ce téléphone via la vente d’usage. Donc 
premièrement : Les réparations, les mises à jour que ce soit matérielles ou plus softwares, 
OS etc ou ils vont vous proposer les mises à jour dont vous avez envie contrairement à un 
téléphone classique ou vous allez vous faire pousser les mises à jour par Android ou iOS, 
eux, vont vous personnaliser ça.  Ils vous proposent des check-up réguliers sur les 
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fonctionnalités du téléphone si vous en avez besoin. Ils vous assurent contre le vol, la casse 
et sur la durée du service. Ce sont tous les services qu’ils proposent aujourd’hui. Est-ce que 
dans tous ces services-là, il y en a qui vous intéressent plus que d’autres, qu’en pensez-
vous ? 

Valentine : Si jamais, demain vous passez à un système comme ça, quels sont les services 
que vous attendez réellement avec un téléphone ? même d’autres qui ne seraient pas inclus 
pour l’instant. 

Marianne : Tout est inclus dans l’abonnement, il faut bien y penser 

Marjan : Est-ce que s’il y a une panne, ils vérifient si c’est volontaire ou non ? 

Marianne : Comme le système des assurances 

Valentine : bonne question, mais normalement ils ne s’intéressent pas à la cause.  

Marianne : ce n’est pas comme une assurance. Là tu loue un bien qui ne t’appartient pas et 
ou le SAV est compris dans l’abonnement. 

Valentine : Pour le service de réparation, c’est prioritaire pour vous ? il doit être présent 
dans les services proposés ? 

Marjan : Ah oui c’est certain 

Emmanuel : oui obligatoire 

Emilie : oui, pareil c’est inévitable 

Valentine : Concernant les MAJ, ils vous proposent un téléphone fait entièrement en 
matières recyclées avec un traçage des matériaux, du coup le but c’est de plus changer de 
téléphone car ils vous réparent les pièces défectueuses. Vous aurez toujours la même base. 
Est-ce que les mises à jour de logiciel automatiques sont importantes pour vous ? 

Marjan : oui mais ça dépend ce qu’il y a dans ces mises à jour 

Emmanuel : oui ce qui est bien, c’est le coté mise a jour à la carte et qu’on décide de le faire 
ou pas 

Valentine : et vous Mourad, quels services vous attendriez de ce type d’abonnement ? 

Mourad : le fait que la réparation, si le téléphone a un problème soit très rapide. Moi je suis 
plutôt pour les mises à jour automatiques. Que le service soit très complet. 

Valentine : Est-ce que parmi les services compris, voyez-vous d’autres services importants 
qui ne sont pas cités ? 

Emmanuel : peut-être les E-Sim mais c’est plutôt lié à l’opérateur 

Romain : pas forcement lié a un opérateur, la start-up pourrait la proposer 

Emmanuel : par exemple, en option pendant un mois, on peut activer un service dans un 
pays étranger 

Valentine : Pour ceux qui ne savent pas, la carte E-Sim va tendre à disparaitre et être 
remplacé par des puces intégrés au téléphone et tout marchera par application pour les 
opérateurs. Plus de physique, tout va être dématérialisé qui peut être intégré dans le 
téléphone proposé par la start-up. Voyez-vous d’autres idées à joindre dans les services ? 

Emmanuel : Les accessoires à remplacer. Par exemple inclure dans l’offre, le remplacement 
du chargeur, écouteurs. 

Mourad : Quand vous faites appel à un système pareil tout devrait être compris dedans 
même mes accessoires. 

Valentine : Pour ce système avec le téléphone et les services, combien seriez-vous prêt à 
mettre par mois ? 
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Mourad : Personnellement ? on peut aller jusqu’à 30 euros par mois 

Marjan : Pour tous les services qu’il y a avec, moi je mettrais environ 50 euros 

Lauriane : moi une vingtaine d’euros mais finalement ça me reviendrait plus cher qu’en 
l’achetant neuf 

Emmanuel : pas plus de 25/30 euros 

Marjan : cependant, les services doivent être irréprochables  

Valentine : Pour vous dire, la start-up propose cet abonnement à 28 euros par mois. 

Mourad : voilà, on est dans les clous 

Valentine : Le prix est le même pendant 2 ans et peut être dégressif les années suivantes. 
Cela peut descendre à 5 euros. 

Romain : Cependant suivant le nombre de réparation effectuée sur votre téléphone, vous ne 
serez pas forcément éligible à la réduction de coût 

Valentine : Il y a des conditions évidemment 

Mourad : Est-ce qu’il y a des bonus ou malus dans cette offre ? 

Valentine : alors oui, le prix de votre abonnement ne baissera pas tout de suite si vous avez 
fait beaucoup de réparations Si vous avez fait réparer votre téléphone trop de fois, votre tarif 
ne sera pas forcément dégressif au bout de deux ans. 

Mourad : c’est comme une assurance donc 

Marjan : en fait le concept il existe déjà, ils le font pour les voitures 

Mourad : Ce concept existe déjà pour les voitures, les assurances 

Valentine : Par contre, au niveau des voitures qu’on vous l’acheter tout n’est pas 
changeable ou réparable. Ici ils proposent un téléphone où tout est remplaçable   

Marjan : Pour les voitures c’est pareil, en cas d’accident on te remplace tout mais ça coûte 
trop cher 

Valentine : Donc, avec cette offre où toutes les réparations sont comprises y compris le 
téléphone à 28€/mois ça vous semble raisonnable ? 

Emmanuel : oui, en budget, oui oui 

 Marjan : Si on fait le calcul sur deux ans, et que ça tombe à 5€, oui c’est raisonnable 

Lauriane : non ce n’est pas raisonnable, je préfère payer directement et avoir mon 
téléphone. 

Marianne : Mais les deux premières années, c’est à 28€ 

Emmanuel : Si c’est un téléphone qui vaut entre 400€ et 500€ ça vaut le coup. Si c’est pour 
avoir un téléphone qui vaut 100€ au bout de 3 mois on va commencer à perdre de l’argent. 

Valentine : Le téléphone proposé en location avec ce système, c’est le Fairphone, c’est un 
téléphone qui coûte actuellement chez orange 450€, qui est totalement recyclable, avec une 
logistique qui respecte les normes Européennes et des règles des droits de l’homme et avec 
des pièces écologiques. 

Romain : Ce qui leur permet également de baisser le prix, c’est que le téléphone est 
complétement modulable, dès fois il ne faut pas changer complétement le téléphone, tu peux 
remplacer simplement un module ce qui permet de baisser les coûts.   

Marianne : il te donne même le module que tu peux remplacer par toi-même 
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Valentine : Donc, pour vous ce système de location avec ce téléphone, les services 
associés et le prix qui est de 28€/mois c’est un système qui peut vous intéresser au niveau 
personnel et même professionnel ? 

Mourad : ça m’intéresse sur les deux côtés, que ça soit professionnel ou personnel 

Emmanuel : Je pense que ça serait plus intéressant pour une entreprise, par contre au 
niveau personnel je suis un peu hésitant.   

Marianne : Moi je trouve pareil qu’au niveau professionnel ça peut être intéressant, par 
contre sur le côté personnel ça ne m’intéresse pas, car, j’aime changer de téléphone 
régulièrement. Sur le côté modulable et Fairphone j’y crois moyen. 

Emilie : c’est intéressant sur le niveau professionnel, mais personnel comme je ne connais 
pas le Fairphone je ne sais pas, ça dépend de ses caractéristiques techniques.   

Marjan : pour le personnel non, mais professionnel oui c’est intéressant. 

Valentine : Le but du Fairphone c’est de créer ton propre téléphone avec la batterie et la 
caméra de ton choix 

Emilie : c’est toujours le même prix ? 

Emmanuel : Après il peut y avoir des options, par exemple pour 5€ de plus tu peux avoir une 
caméra HD ou une batterie de capacité plus importante. 

Valentine : Ceci est un système auquel on peut y arriver. 

Romain : justement, avec la qualité technique du Fairphone tu peux changer des pièces une 
par une et on peut même imaginer que dans la vente d’usage on te vend le moyen d’être 
Upgradable ce qui peut avoir un impact sur le tarif dégressif.  C’est finalement, au lieu de te 
proposer un tarif dégressif on te propose de maintenir un tarif stable mais que par contre, à 
chaque fois que le dernier appareil photo sort tu peux intégrer le module sur ton téléphone 
pareil pour la batterie. C’est un système qui permet de mettre à jour en continue votre 
smartphone, Vous en pensez quoi ? 

Emilie : J’aimerais bien voir ce que ça conne avant de le tester 

Emmanuel : moi je suis un peu septique, la batterie, la caméra c’est facile à changer mais le 
reste, le cœur du téléphone c’est un peu difficile.    

Romain : Donc, si on a bien compris ce système ne vous intéresse pas beaucoup appart 
Mourad. Est-ce que vous pouvez nous proposer des pistes pour que ça puisse vous 
intéresser ? 

Emmanuel : Par exemple la Fnac, chaque deux ans te donne le dernier model. Je pense, 
elle faisait ça pour les IPhones contre un paiement mensuel forfaitaire. 

Valentine : Donc ça peut être une piste intéressante ? 

Emmanuel : Oui, mais c’est un peu antinomique avec la logique du Fairphone, qui cherche à 
faire des choses durables. 

Romain : Par contre y a un avantage potentiel, c’est que si c’est un téléphone de la Fnac. 
Elle a une obligation légale à le recycler   

Emmanuel : Oui, dans le cas de la Fnac, elle revendait les IPhones en recyclés après. 

Valentine : Avez-vous d’autres propositions, pistes qui peuvent améliorer ce système ? 

Marjan : je n’ai pas d’idées, c’est un système qui ne m’intéresse pas 

Emmanuel : Je pense qu’ils peuvent le couplé à un service comme Facebook phone ou le 
WhatsApp Phone un truc qui donne un plus par rapport aux autres. 

Romain : Du coup, ça serait une entreprise qui serait avec son OS dédié 
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Emmanuel : non mais une application. Je pense Facebook ou Amazon ont déjà essayer de 
le faire. Que ça vienne avec un service d’un gros opérateur d’internet. 

Valentine : Si demain Samsung ou Apple ou une grande marque de smartphone vous 
propose un téléphone écologique, Upgradable, entièrement réparable, avec des mises à jour 
régulières et un paiement mensuel, vous seriez également contre ce type d’offre ?   

Lauriane : Peut être je réfléchirais, car, je casse mon téléphone régulièrement presque tous 
les 3 mois. Je dois faire mes calculs avant et réfléchir longtemps. 

Valentine : Donc ça te rassure plus que ça soit une grande marque qui le fait plutôt qu’une 
start-up ? 

Lauriane : Oui, que ça soit ma marque. 

Romain : Imaginez si c’était un opérateur qui le proposait ? 

Lauriane : Non je préfère la marque Samsung 

Marjan : je préfère la marque parce qu’ils sont spécialisés dans la fabrication des 
smartphones, je leur fais plus confiance   

Romain : Donc il faut absolument que ça soit le constructeur qui propose ce service ? 

Lauriane : oui 

Emilie : oui 

Emmanuel : Moi aussi je serais plus intéressé si c’est proposé par une grande marque par 
contre avec une logique aussi remplacement tous les deux ans. 

Marianne : Après il faut voir la démarche derrière. Le but à terme de la vente d’usage, c’est 
d’acheter de moins en moins de téléphones et de réduire la pollution.   

Lauriane : il y a une motivation écologique avec le Fairphone. 

Valentine : L’objectif de la vente d’usage c’est de vous faire moins acheter. Vous achetez 
des pièces et donc vous racheter moins de téléphone 

Marjan : Donc ceci va augmenter la pollution car le fait de changer les pièces à chaque fois 
c’est polluant.   

Valentine : Non car les pièces sont recyclables elles vont servir pour d’autres téléphones, 
elles sont fabriquées de manière durable et éco-conçue. 

Emilie : Donc c’est du reconditionnement ? 

Marianne : Oui. 

Emilie : Du coup, on paie si cher pour avoir à la fin un téléphone reconditionné. 

Romain : Finalement le Fairphone ce n’est pas un téléphone reconditionné, mais c’est un 
téléphone auto-reconditionné 

Emmanuel : c’est vrai y a une motivation écologique, mais après il faut vois les autres gens 
qui sont très recyclage végan qui peuvent être très intéressé. 

Emilie : Une grande partie de la population achète de nouveaux téléphones pas parce que 
les anciens ne marchent plus mais juste pour avoir les nouveautés 

Valentine : au niveau mise à jour le Fairphone il va avoir toujours les mêmes nouveautés 
que les autres mais pour le coté esthétique il est un peu en retard. 

Emilie : Par contre s’il y a un nouveau IPhone je vais l’acheter et je vais le montrer aux 
autres et je vais être contente. 

Romain : Donc pour toi changer juste l’intérieur du téléphone est un peu limitant tu ne veux 
pas être bloqué 
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Emilie : Oui c’est ça, mais moi je ne suis pas pro IPhone ce qui compte c’est le produit final. 

Valentine : Donc par exemple si c’est Samsung ou Apple qui fait ce système, ce qui compte 
pour toi c’est le produit final ? 

Emilie : Oui c’est ça, la marque ne me dérange pas.  
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5.6. Trame du questionnaire quantitatif sur la perception 
des concepts d’upgradabilité et de vente d’usage dans 
la téléphonie mobile 
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ADEME Agence de l’Environnement et de la Maîtrise de l’Énergie 

ACV Analyse de Cycle de Vie 

AF Analyse Fonctionnelle 

AV Analyse de la Valeur 

EC Eco-Conception 

EcoSD 

Le Réseau EcoSD est une association loi 1901 dont le but principal est de favoriser les 
échanges entre chercheurs, entre industriels et entre chercheurs et industriels, afin de 
créer et diffuser les connaissances dans le domaine de l'Eco-conception de Systèmes 
pour un Développement durable (EcoSD) en France, et au-delà de faire reconnaitre 
l'expertise française en EcoSD à l'international. 
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L’ADEME EN BREF 
L'Agence de l'Environnement et de la Maîtrise de l'Énergie 
(ADEME) participe à la mise en œuvre des politiques 
publiques dans les domaines de l'environnement, de 
l'énergie et du développement durable. Elle met ses 
capacités d'expertise et de conseil à disposition des 
entreprises, des collectivités locales, des pouvoirs publics et 
du grand public, afin de leur permettre de progresser dans 
leur démarche environnementale. L’Agence aide en outre au 
financement de projets, de la recherche à la mise en œuvre 
et ce, dans les domaines suivants : la gestion des déchets, 
la préservation des sols, l'efficacité énergétique et les 
énergies renouvelables, les économies de matières 
premières, la qualité de l'air, la lutte contre le bruit, la 
transition vers l’économie circulaire et la lutte contre le 
gaspillage alimentaire. 
 
L'ADEME est un établissement public sous la tutelle 
conjointe du ministère de la Transition Écologique et 
Solidaire et du ministère de l'Enseignement Supérieur, de la 
Recherche et de l'Innovation. 
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AVEC 

ANALYSE DE LA VALEUR 
POUR L’ECO-CONCEPTION 

 
Résumé  
Le projet AVEC (Analyse de la Valeur pour l’Eco-
Conception) est un projet mené dans le cadre du réseau 
EcoSD et co-financé par EcoSD et l’ADEME, porté par 
CentraleSupélec (François Cluzel, Olivier Pialot) et la 
DGA (Fabien Michelin, Marc Janin), avec la participation 
d’autres membres industriels ou universitaires du 
réseau EcoSD. Le projet vise à investiguer les liens entre 
les démarches d’Analyse de la Valeur et d’Analyse 
Fonctionnelle d’un côté, et les approches d’Eco-
Conception et d’Analyse de Cycle de Vie de l’autre. En 
particulier est étudiée la manière dont la dimension 
environnementale peut intégrer une approche d’Analyse 
de la Valeur en contexte industriel. Pour mener à bien 
cet objectif, un état de l’art de la littérature scientifique a 
été mené conjointement à un diagnostic des méthodes, 
outils et pratiques chez les industriels participant au 
projet. A l’issue de ce travail préparatoire, deux cas 
d’étude (un à la DGA, en partie confidentiel, un sur un 
cas non confidentiel de produit) ont permis de parcourir 
l’ensemble d’un processus d’Analyse de la Valeur et de 
discuter les différentes pistes d’intégration de la 
dimension environnementale. Le rapport aboutit à un 
ensemble de recommandations méthodologiques. Un 
guide méthodologique plus conséquent est prévu par la 
suite après quelques travaux d’approfondissement. 
 

Ce rapport propose 13 
recommandations 
méthodologiques permettant la 
bonne intégration de la 
dimension environnementale 
dans un processus d’Analyse de 
la Valeur dans une perspective 
d’Eco-Conception. 


